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Avec un laquage irréprochable et 
des finitions en bois, la gamme  
Primavera s’accorde au rhythme 
de la nature...
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C’est un moment parmi les plus ap-
propriés dans l’année où se poser 
cette question, fête des mères 

oblige: qu’est ce qu’une femme finale-
ment? Je tiens à le préciser, sans ordre 
d’importance et de façon non exhaustive, 
nous pouvons avancer que c’est un être, 
à priori, doué pour l’empathie et pour 
les sentiments (mais les exceptions sont 
toujours là pour confirmer la règle), qui 
cultive bien souvent la tocade des chaus-
sures, toujours partante pour la joute 
verbale. D’ailleurs n’est-elle pas dans le 
couple celle qui veut toujours entamer 
le dialogue, «chéri, il faut qu’on parle»! La 

femme est également 
équipée de la bonne 
connexion entre les 
deux lobes du cer-
veau lui permettant 
de trouver la brique 
de lait que personne 
ne trouve dans le pla-
card, de même qu’elle 
est incroyablement 
compétente pour 
fixer en mémoire une 

quantité de détails, essentiels à ses yeux 
et c’est finalement ce qui compte! 

Qui en disconviendrait, la femme est 
aussi un sujet sur lequel aiment s’étendre 
les hommes… Car au delà des clichés de 
douceur, d’attention et de compréhen-
sion associés à l’éternel féminin, et au de-
meurant justifiés pour la grande majorité, 
ils s’y attardent volontiers car la question 
est étonnement complexe. La femme est 
souvent incompréhensible, faisant preuve 
d’un illogisme brillamment logique, sou-
vent empreinte d’un entrelac de fragilités 
et de forces insoupçonnées, bref, c’est un 
être fait de tout ce qui pourrait compléter 
son imperfection masculine. 

Femmes de mai à l’honneur donc dans 
ce numéro que nous avons choisies, non 
pas pour les valoriser en tant que mères, 
mais en tant qu’êtres résolument engagés 
dans la vie sociale, avec l’ultime but de 
donner de l’amour, d’aider les plus fragi-
lisés, de partager des expériences, par-
fois douloureuses. L’intelligence du coeur 
semble bien être une qualité particulière-
ment acquise à la femme.

ANNIE LEBOT
Rédactrice en chef
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Forêts indigènes, vallées luxuriantes, cours 
d’eau cristallins bordés d’une végétation 
dense…, Dès l’arrivée, le Domaine de 

l’Etoile ne laisse guère indifférent. En amoureux 
ou en famille, on vient y passer un moment fort 
appréciable au milieu de paysages uniques de 
beauté! Et de jour comme de nuit, on s’attend à 
de probables rencontres avec la faune animale 
qui prospère dans cet écrin de verdure protégée.

Le gigantisme de l’espace

Situé dans l’Est, entre bel air et montagne blanche, 
le domaine qui s’étend sur 1200 hectares laisse 
largement aux visiteurs, le loisir d’observer la 
faune préservée locale, constituée de cerfs de 
Java, sangliers, crécerelles et autres oiseaux 
endémiques, tout en profitant d’activités de 
qualité. Depuis cinq ans maintenant, le Domaine 
de l’Etoile est géré par TerrOcéan partenaire 
mauricien du Groupe Duprat, leader de l’incentive 
pour entreprises en France. 

« TerrOcéan a vocation de proposer des activités 
de loisirs pour tous avec la volonté de combiner le 
plaisir, les sensations et la découverte, aussi bien des 
parents que des enfants. Le Domaine de l’Etoile est 
aussi le lieu idéal pour les team building d’entreprise. 
Dernièrement, nous avons décidé de faire de ce lieu 
un parc d’activités à part entière avec la possibilité 
de cumuler plusieurs attractions tout au long de 
la journée, sur une base de tarifs plus abordables 
» détaille Jordan Duprat, directeur général de 
TerrOcean Concept Ltd. De quoi satisfaire les 
amoureux de nature et d’activités de plein air. 

Il s’agit du plus grand domaine privé mauricien et aussi, l’un des plus attractifs. De plus, très bonne nouvelle, la découverte 

des paysages et curiosités de cet ancien domaine sucrier de l’Est se fait désormais à travers diverses activités dont  

certaines viennent d’être repensées pour le bonheur des familles et des passionnés d’une nature authentique! 

Sensations fortes garanties 

Les tyroliennes géantes sont l’attraction phare 
du Domaine de L’Etoile! Aussi incroyable que 
cela puisse paraître, c’est dans ce parc que se 
trouve le plus grand parcours de tyroliennes au 
monde, ouvrant sur des panoramas fantastiques. 
Pendant plus d’une heure, on profite d’une balade 
dans les airs sur une distance de 3 500 mètres 
en s’aidant de 7 tyroliennes mesurant de 350 
à 750 mètres. 100% frissons! Dans le registre 
de l’aventure romantique, le domaine est le site 
idéal pour tenter le quad (activité disponible à 
partir de 17 ans) en douceur. Des circuits nature 
sont proposés à travers les paysages uniques de 
l’île, avec en prime, des panoramas à couper le 
souffle, donnant sur l’intérieur des terres et la côte. 
C’est aussi le moyen de locomotion indiqué pour 
sillonner à travers les terres sauvages d’où l’on 
observe, entre autres, cerfs, oiseaux exotiques et 
sangliers. Un type de grande excursion en famille 
ou entre amis qui peut durer jusqu’à 2 heures. 

L’impressionnant Village des enfants 

Unique dans l’île, il s’agit d’un village rien que 
pour les enfants de 3 à 12 ans. Trampolines, 
jeux gonflables, circuit nautique et circuit de 
karts à pédales, mini jetskis, parcours aventure 
(accrobranches)  ou encore mini quads… les bouts 
de chou en redemanderont certainement! En plus 
des récentes aires de pique-nique pour déjeuner 
en famille, le domaine a introduit aussi un jardin 
endémique afin que les plus petits puissent découvrir 

les espèces conservées de Maurice, tels que corail 
jaune, bois d’Ebène ou camphrier. Sans oublier 
plusieurs enclos pour partir à la découverte des 
animaux que sont cabris, chèvres, boucs, faons, 
lapins, iguanes ou autres biches! Des balades à 
chevaux sont aussi proposées. Bon à savoir: les 
enfants sont sous la responsabilité de moniteurs 
qualifiés qui s’assureront de leur sécurité durant 
les sorties ou autres activités.

Le restaurant typique, un autre 
argument de poids! 

En plein air et surplomb de la rivière, sous les 
chaumes de l’ancien campement de chasse, le 
restaurant du Domaine de l’Etoile est aussi une 
destination en soi. Avec sa terrasse pavée de vieilles 
pierres, son mobilier ancien et sa cheminée, ce 
restaurant saura séduire les gourmands de tous 
bords grâce à de succulents buffets mauriciens 
typiques mais aussi des spécialités internationales 
pour ceux qui apprécient les saveurs plus neutres. 
Depuis 2017, on peut aussi acheter des paniers 
pique-nique à déguster en famille en pleine nature.

Le Domaine de l’Etoile c’est aussi des randonnées 
pédestres et équestres, des séances d’initiation 
de tir à l’arc, du VTT sur un nouveau circuit, avec 
assistance électrique et du buggy.

POUR TOUT RENSEIGNEMENT:
Domaine de l’Etoile, Sébastopol - Tél: 5729 10 50 - Horaires: de 9h à 17h30
Tarif d’entrée: Rs 250 pour les adultes et Rs 175 pour les enfants
Tarifs Touristes
Rs 2000/ personne pour la tyrolienne (1h et demi) - Rs 3500/ personne pour le quad (balade de 2 heures)
Tarifs Mauriciens 
Rs 1600/ Rs personne pour la tyrolienne (1h et demi) - Rs 2800/ personne pour le quad (balade de 2 heures) 
A noter que le prix des entrées est déductible de l’activité.

LE DOMAINE DE L’ETOILE  
ÉRIGÉ COMME VÉRITABLE PARC D’ACTIVITÉS
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Si le nom de Balaclava renvoie naturellement à l’hôtel Le Maritim et 
au restaurant gastronomique Château Mon Désir, l’on sait moins qu’il 
abrite un centre équestre. Etalé sur 25 hectares entre le lagon, la Riv-
ière Citron et les plaines cannières, les beautés naturelles du domaine 
s’approprient crescendo, au pas, au trot ou au galop. Allez, en piste! 

Annie Lebot

A savoir pour ceux qui nourrissent des 
envies de monter, le Maritim est bien 
le seul hôtel mauricien à disposer entre 

ses murs d’un centre équestre, situé non loin de 
ses fameux banians centenaires, à l’entrée. Il est 
géré par Jean-François Elladoo, affectueusement 
surnommé l’homme qui murmurait aux oreilles des 
chevaux - et à juste titre -. C’est d’ailleurs le maître 
des lieux qui nous accueille chaleureusement. 
Et nous annonce d’emblée la couleur: elle sera 
décontractée, aux antipodes de toute notion de 
précipitation et de compétition. “Ici, nous avons 
voulu créer un environnement dédié à la détente où 
il fait bon venir après le travail, comme si on allait 
au spa”, sourit-il. Au programme du jour, la balade 
pour débutants, dont je fais partie permet de faire 
le tour du domaine. Mon accolyte, Thierry, bien 
que cavalier émérite, devra - malheureusement 

pour lui - se caler sur mon rythme. 

Décontraction et sécurité

Aussitôt les bombes distribuées, les consignes de 
sécurité énoncées, les palefreniers nous invitent 
à monter sur un rocher pour enfourcher chacun 
son tour, son cheval. Jean-François m’explique le 
maniement des rennes pour le diriger, le stopper 
ou lui donner le signal de départ avec deux coups 
- fermes - de talon sur les flancs. Mais le mien fait 
le sourd et préfère manger les tendres feuilles à 
portée de naseaux, “un manque d’autorité”, lance 
Jean-François. Fin psychologue, ce dernier me 
suggère de laisser tomber les rênes et s’empare 
de la longe de ma monture pour prendre ses 
commandes. Je me sens du coup plus légère, car 
moins concentrée sur “le comment faire “ et me 
rendre disponible pour admirer le paysage d’en 

haut. Notre trio s’éloigne du manège pour 
s’engager sur le chemin bitumé qui mène 
vers l’hôtel. Compte tenu des abondantes 
dernières pluies, l’itinéraire est modifié. Au lieu 
de contourner le golf comme fait usuellement, 

Thierry, 
cavalier émérite 

solidaire de mon 
inexpérience

Box individuels avec ventilateur

NOUVEAU REGARD SUR 
BALACLAVA À CHEVAL
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Jean-François 
Elladoo avec la 
longe de mon 
cheval

Box individuels avec ventilateur En maillot et à cru pour les cavaliers expérimentés

Parenthèse de liberté quotidienne pour les chevaux

DES CHEVAUX AUX PETITS 
SOINS 
Pas de doute, c’est un passionné qui a tissé 
un lien affectif très fort avec ses chevaux. Ils 
sont treize dont trois poneys à profiter d’une 
retraite dorée au centre équestre du Mari-
tim. Fils et petit-fils de palefrenier, Jean-
François Elladoo est pour ainsi dire tombé 
dans la marmite depuis son plus jeune âge. 
Après avoir travaillé au sein de la Fédération 
équestre de Maurice qui l’envoie se former 
en Afrique du Sud, il passe successive-
ment, de retour dans l’île, par le Domaine 
les Pailles, le Domaine de l’Étoile avant de 
rejoindre le Maritim en tant que superviseur 
principal du centre depuis 2011. Lorsqu’ar-
rivent ces anciens chevaux de course, 
souvent sujets à des traumatismes, Jean-
François leur laisse du temps, les vacances 
qui leur ont fait défaut des annés durant. 
“Ils ont besoin de 6 mois à un an avant 
de se remettre de leur passé et ici je leur 
offre de la tranquillité, de la nourriture à la 
main, de l’affection, je leur parle…”. La vue 
d’un chien dans un box interpelle… Tout 
comme l’homme vient s’apaiser au contact 
du cheval dans le cadre d’une équithérapie 
explique Jean-François, le chien a même 
vocation vis à vis du cheval. Ce dernier 
destresse ausssitôt. Cajôlés jusqu’au bout, 
ces chevaux réhabilités ont par ailleurs leur 
jour de congé hebdomadaire chaque lundi 
et sont sortis quotidiennement sur le green 
paddock où ils peuvent courir librement, 
sans contraintes.

à cause de la boue, les chevaux s’engagent sur 
une allée marquant la frontière entre le 9 trous 
et les chambres pour déboucher sur la plage de 
la Baie aux tortues. Ils connaissent visiblement 
le chemin et se dirigent dans la direction du 
Westin Turtle Bay situé dans la continuité du 
Maritim. “En général nous dépassons le Westin avec 
les plus expérimentés pour lancer les chevaux au 
galop”, précise Jean-François, la longe de 
mon cheval toujours entre 
ses mains. Demi-tour et 
nous repartons au pas sous 
le regard des siroteurs de 
cocktails, reposant sur 
les transats. 

C’est tout 
bon pour le 
trot! 

L e s  t r o i s 
chevaux longent 
le bord de mer 
alors que notre 
moniteur prévient, 
“on change de rythme 
pour passer au trot”. 
Sans surprise, je glisse 
sur la selle, avant de trouver 

la bonne rythmique du tempo, deux en haut, en 
bas, en haut, en bas... Loin d’adopter un train 
d’enfer, nous arrivons ensuite vers les sous-bois 
rafraichissants bordant la Rivière Citron et sur 
laquelle des kayaks attendent d’embarquer les 
vacanciers. Une nouvelle parenthèse de trot me 
permet de mesurer déjà - et avec satisfaction - les 
progrès faits depuis la plage et la vue des banians 
100 mètres devant augure de la proche 

fin de la promenade. Les 
chevaux dépassent les 
Ruines de Balaclava, 

vestiges historiques du 
domaine datant du 

XVIIIème, longent 
les barrières du 
paddock pour 

regagner le calme 
de leur box. Ils 
ont terminé leur 
journée. Et dans 
le respect de 
la philosophie 

d u  c e n t re , 
personne ne 

leur en demandera 
davantage aujourd’hui. 

UN CENTRE 
MULTI-PROFIL
Résidents de l’hôtel ou 
personnes extérieures, 

débutant ou cavalier averti, 
adulte ou enfant, apprentissage 

par groupe ou individuellement, le 
centre est multi-profil. Balade de 45 

mn pour ceux qui démarrent, pack ex-
clusif de 2 heures pour les cavaliers ex-
périmentés incluant galop ou nage avec 
les chevaux en maillot de bain et à cru 
font partie du panel d’offres du centre 

équestre. Par ailleurs, des stages 
pour les enfants sont régulière-
ment programmés durant les 

vacances scolaires. 



Blanc et fuchsia, 22m de long, 10m de large, 
243m2 de voiles, Le Maloya, opéré par Festiyacht 
de Bourbon qui croise depuis quelque mois le 
long des côtes réunionnaises a vu grand, et dans 
sa conception et dans son offre de services. Sous 
le carré, qui tout à la fois abrite du soleil et per-
met la vue sur l’horizon, l’espace s’organise aut-
our d’une dizaine de salons et tables (une soixan-
taine de places assises), d’un bar où rafraichisse-
ments, snackings et assiettes de tapas sont 
proposés et d’un emplacement créé pour les ani-
mations (dj, groupe de musique ou spectacle). 
C’est toute l’originalité de cette embarcation unique son genre, susceptible de sortir de son activité 
classique de sortie en mer pour se convertir en lieu d’amusement, situé entre ciel et mer. Source et 
©photo: Office de Tourisme de l’Ouest

WEBCUP, C’EST PARTI LES 5 ET 6 MAI!
24h non-stop pour développer un site internet! 
Ce concours annuel de développement web, in-
itié par l’association Webcup de La Réunion et  
organisé en simultané sur huit territoires - les Co-
mores, Madagascar, Maurice, Mayotte, La Réu- 
nion, Rodrigues et Les Seychelles – mettent en 
compétition des équipes - amateurs et profes-
sionnels - pour sélectionner celle qui représen-
tera chaque île en fin d’année à la finale interna-
tionale de l’Océan Indien. Nouveauté 2018, la 
Webcup s’ouvre dorénavant sur l’Afrique en  
accueillant le Burkina Faso, le premier qui ouvrira 
la voie aux futurs pays participants africains. 

OPÉRATION RÉUNIONNAISE EXTINCTION DES FEUX
Organisée par le Parc national de La Réunion, la 
Société d’Etudes Ornithologiques de La Réunion 
(SEOR) et le Conseil de la Culture, de l’Education 
et de l’Environnement de La Réunion (CCEE), la 
dixième édition des Nuits sans Lumière a vu La 
Réunion éteindre ses lumières du 5 au 29 avril 
dernier. En plus de l’économie d’énergie, cette 
initiative qui visait surtout à favoriser l’envol des 
jeunes pétrels ou encore, la ponte des tortues 
marines, sachant désormais que les éclairages 
artificiels abusifs, inutiles ou mal orientés ont un 
impact direct sur la faune, la flore, les écosystèmes nocturnes ou la santé humaine. Depuis dix ans, de 
plus en plus de partenaires, publics et privés, s’engagent chaque année, par le biais de campagnes 
d’extinction de l’éclairage et d’actions de sensibilisation. 
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Les 6, 7 et 8 juillet prochains, le festival des cul-
tures urbaines ouvrira ses portes à La Cité des 
Arts de Saint-Denis. Un événement attendu et 
qui s’inscrit désormais dans les rendez-vous  
culturels incontournables de l’île. A l’occasion de 
sa 7ème édition, il ouvre ses inscriptions aux 
concours dans les disciplines de la musique et 
de la danse. Ils se font jusqu’au 12 mai pour la 
musique, alors que la catégorie danse prévoit 3 
concours: Fuison concept ouvert jusqu’au 26 
mai, Hip hop Games Concept jusqu’au 2 juin et 
le One vs One BGirls jusqu’au 2 juillet. Pour 
toute information: contact.bigup974@gmail.
com ou page FB Festivalbigup974

MALOYA, UN CATAMARAN RÉUNIONNAIS VRAIMENT DIFFÉRENT 

7ÈME ÉDITION DU FESTIVAL BIG UP 974

LA CROISIÈRE  
D’EXPÉDITION BIENTÔT 
DANS L’OCÉAN INDIEN
Après les chiffres records de plus de 43 000 
passagers en escale dans la zone en 2017, 
les Iles Vanille qui regroupent six îles de 
l’océan Indien ont décidé d’appuyer sur la 
dynamique de croissance de la croisière, un 
secteur qui génère de fortes retombées 
économiques. C’est ainsi que le navire 
d’expédition, le Silver Discoverer effectuera 
des rotations dans l’océan Indien dès le mois 
d’octobre 2018. Silver Sea, l’opérateur, est 
particulièrement connu pour ses navires de 
croisière de luxe et de capacité réduite,  
conçus pour les personnes qui apprécient 
les sentiers non battus. Caractérisé par son  
faible tirant d’eau, le Silver Discoverer peut 
naviguer au plus près des côtes et em-
barque par ailleurs une flotte de 12 Zodiac 
et un bateau à fond de verre pour affiner la 
découverte des lieux. 

31 COMBINÉS INTER-ÎLES 
ÉCO-TOURISTIQUES
L’issue de la réunion de l’Union des Cham-
bres de Commerce et d’Industrie de l’Océan 
Indien (UCCIOI) à laquelle se sont associées 
11 agences réceptives des Îles Vanille en 
avril dernier à La Réunion, dans le but de 
programmer des circuits combinés entre les 
îles, s’est avérée fructueuse. Outre mettre 
en avant les richesses naturelles et patrimo-
niales de la région, les circuits identifiés 
visent à terme le positionnement de l’océan 
Indien parmi les destinations phares en ma- 
tière d’écotourisme. Dans cette perspective, 
une quarantaine de professionnels du tou- 
risme francophones d’Europe seront dans la 
région à partir du 24 mai. Leurs retours 
d’expérience permettront d’affiner les of-
fres proposées avant le lancement des cir-
cuits au salon Top Résa en septembre 2018.

© irt - Serge Gelabert
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Franck Lacorre

Dans le port d’Amsterdam, il y a des marins 
qui chantent… mais pas seulement. Si 
la Hollande actuelle ne respire pas la 

conquête, celle du XVIIème siècle brille de son 
éclat. De la Tasmanie au développement d’une 
ville d’Amérique du Nord, nommée Nouvelle-
Amsterdam et rebaptisée ensuite New-York, ce 
petit pays d’Europe du Nord s’éveille!

À la toute fin du XVIème siècle, le vice-amiral 
Van Warwyck double l’île de la Passe et accoste 
dans la baie de Grand Port. Nommée Île du Cygne 
avant d’être débaptisée en l’honneur du Prince 
hollandais Maurice de Nassau, l’île Maurice fascine 
et la colonisation débute. 

À cette même époque, l’hégémonie de la 
route des épices fait rage et l’Europe raffole de 
ces saveurs venues d’Orient, poivre et muscade 
en tête. Alors les Hollandais, exploitent le filon 
et remontent jusqu’aux Indes. La Compagnie 
des Indes orientales et son quartier général de 
Batavia - aujourd’hui Jakarta - organise le transfert 
desdites épices. 

Grand Port sera l’escale toute 
trouvée 

De longues semaines sont nécessaires au 
rapatriement de ces denrées rares et les avaries 
n’épargnent aucun navire. Le canal de Suez 
encore imaginaire, l’île Maurice, ajustée entre 
Afrique et Orient, sert d’étape avant de franchir 
le Cap de Bonne-Espérance. Et quoi de mieux 

VOUS VOULEZ EN SAVOIR PLUS?
L’imprimerie à peine découverte, les cartes confectionnées au profit de l’île 
Maurice pullulent et démontrent l’engouement du lieu. Depuis la suprématie 
portugaise au sein des océans puis, celle hollandaise et des colonies 
suivantes, ce pays du bout du monde ensorcèle. Parcourez alors sa riche 
histoire grâce à l’imagination des cartographes et la justesse des textes. 
Ile Maurice, Voyages au gré des cartes - Éditions Vizavi.

LE (DERNIER)  
BAL DU DODO…

que l’enceinte naturelle de la baie de Grand Port 
et son lagon pour tout mouillage et réparation 
de navire? D’autres avaient tenté différentes 
approches et goûté la virulence de l’océan. Le 
premier gouverneur de la Compagnie des Indes 
orientales en sait quelque chose, ce fameux 
Pieter Both qui, en 1615, se fit surprendre par 
une violente tempête lors de son retour sur sa 
terre natale. Deux des quatre navires sombreront 
dont celui du gouverneur dans un lieu voué à sa 
mémoire: la Baie du tombeau. Un des sommets 
de l’île à son nom symbolise cette reconnaissance 
posthume. Une tête de pierre irradiant la rade 
de son regard pétrifié.

Malgré tout, les Hollandais persistent et 
s’appuient de plus en plus sur ce morceau de 
terre sans réelle réussite d’installation. Dans 
le but d’ériger une colonie, la traite négrière 
en provenance d’Afrique et de Madagascar est 
initiée afin de bénéficier d’une main d’œuvre bon 
marché. Les gouverneurs successifs, dont Van der 
Meersh, feront intervenir les marchands d’êtres 

humains à dessein, sans succès.

Introduction de cerfs et de canne à 
sucre

En 1639, le premier mauricien verra le jour. Il s’agit 
de Simon Van der Stel qui naquit dans la cabine 
d’un bateau en provenance de Batavia. Son père, 
administrateur hollandais de la Compagnie des 
Indes orientales, étant tombé en amour pour une 
jeune malaise… A son tour, ce métis deviendra 
lui-même un administrateur de poids et c’est à lui 
que les Mauriciens doivent l’importation du cerf 
et de la canne à sucre. Des rangées de cannes 
ont ainsi supplanté la flore exotique pour devenir 
le pilier de l’économie de l’île.

Cette nature luxuriante, cachette de fortune, 
abrite également un drôle d’oiseau aux ailes 
atrophiées. Une sorte de gros pigeon, ou n’est-ce 
pas ce fameux cygne - bientôt dodo - qui accueille 
les marins le temps d’une escale? Après des mois 
passés en mer, les matelots peuvent alors ravir 
leurs papilles de sa chair. Tandis qu’un homme 
lui fait face, un autre se glisse dans le dos de 
l’oiseau et l’assomme à coups de maillet. Colons 
hollandais: 1 - Dodo: 0. Et bientôt le dodo est 
condamné au sommeil éternel, éradiqué par 
l’homme et les nuisibles importés au sein des 
cales des navires de passage.

La postérité est toutefois assurée grâce à 
l’armoirie de Maurice. Un cerf et un dodo encerclent 
des cannes à sucre. Une silhouette éternellement 
gravée dans l’Histoire et des ossements d’une 
valeur inestimable. À bien y réfléchir, l’oiseau 
danse encore! Colons hollandais: 1 - Dodo: 1 

En 1710, l’île Maurice est abandonnée au 
profit de la ville du Cap, en Afrique du Sud. Cinq 
années de répit avant d’apercevoir un nouveau 
pavillon poindre au-delà du lagon. Un drapeau 
lui aussi aux couleurs de la Hollande, mais d’une 
orientation toute autre… Diantre! Les Français!

Et de 19! Du nom du petit frère de Maurice de Nassau, le musée 
Frederick Hendrick situé au sud-est de l’île fête ce mois-ci ses 
19 ans. Un site historique abritant les premières constructions 
de l’océan Indien et des ruines toujours visibles. L’occasion de 
revivre la période hollandaise, ces pionniers de la colonisation 
mauricienne qui, pour la première fois, utilisèrent massivement 

cette terre placée sur la route des épices. 
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Le rhum est bien l’alcool de la décennie 2010. Sa consommation ne cesse d’aug-

menter de par le monde et le fameux breuvage participe aujourd’hui allègrement 

au chiffre d’affaires des cavistes du monde entier derrière le bon vieux whisky. Et 

s’il y a une catégorie qui surperforme, c’est bien celle du rhum haut de gamme. 

La Oxenham Craft Distillery surfe justement avec brio sur la tendance du rhum 

raffiné en étant de plus en plus reconnue à l’international.

OXENHAM SURFE SUR LA 
TENDANCE DU RHUM RAFFINÉ

Après avoir plébiscité la tequila, puis la 
vodka, les consommateurs donnent 
actuellement son heure de gloire au rhum. 

En effet, ce spiritueux exotique est porté par la 
vague des cocktails stars que sont le mojito ou 
le cuba libre. Mais un public de connaisseurs, de 
plus en plus nombreux, se porte aussi d’avantage 
sur les rhums ambrés, vieux, voire agricoles, 
tout ce que fait la Oxenham Craft Distillery qui 
a commencé à développer ce pôle en 2010. 
Résultat : le rhum est clairement l’un des segments 
les plus en forme des spiritueux de l’entreprise 
mauricienne. Vive le rhum !

La Oxenham Craft Distillery 
dernière née du rhum local 

La Oxenham Craft Distillery située dans les 
locaux d’Oxenham Ltd à Phoenix développe sa 
production de rhums en 2010. Très vite, la famille 
Oxenham, notamment représentée par la 4ème 
génération composée d’experts en œnologie, 
s’investit totalement dans ce projet qui engendre 
des résultats prometteurs en très peu de temps. 
Forts du succès de la gamme Bougainville issue 
de la mélasse, Oxenham se lance ensuite dans la 
production d’un rhum agricole. La distillerie est 
ajourd’hui équipée de 4 alambics hybride de 400 
litres chacun, tous dotés d’une petite colonne 
de distallation. Avec une capacité de production 
maximale de 90,000 litres de spiritueux/ eau- 
de-vie, la Oxenham Craft Distillery élabore des 
rhums à base de pure jus de canne ainsi qu’avec 
de la mélasse. La marque phare de la distillerie 
Bougainville est d’ailleurs exlusivement élaborée 
avec de la mélasse. Pour ce qui est des rhums 
vieux ces derniers sont conçus exclusivement 
avec un élevage en fût de chêne ayant servit 
préalablement à l’élaboration de vin de Sherry 
espagnol. 

La Oxenham Craft Distillery c’est donc aujourd’hui 
une vraie success story !

Une gamme de rhums de qualité

A la Oxenham Craft Distillery, il existe des 
rhums haut de gamme ambrés ou blanc. Mais ce 
sont les rhums vieux qui ont particulièrement 
la faveur des connaisseurs car très raffinés. 
Comme les whiskies et le cognac, ces rhums 
haut de gamme doivent indiquer sur leurs 
bouteilles l’âge de l’eau-de-vie la plus 
jeune. Le rhum Bougainville se décline 
en 2 gammes : Le Pure Single Rum 
et le Spirit of Rum. Le Pure Single 
Rum a quatre références: le rhum 
blanc, Gold, VSOP et XO issus d’une 
distillation en alambic sans ajout 
d’arôme. Quant au Spirit of Rum il 
existe version citronnelle, vanille, et 
vieux domaine tous aromatisés aux 
essences naturelles. L’autre bijou de 
la Oxenham Craft Distillery ? Le XO 

premier rhum vieux de 6 ans d’âge mis sur 
le marché en 2018 avec uniquement  1000 
bouteilles produites. Ces produits Made in Moris 
sont régulièrement primés dans des concours 
internationaux comme le célèbre Rhum Festival 
de Madrid ou le non moins renommé Festival 
de Berlin. Pour preuve, dernièrement encore 
le Bougainville a obtenu deux récompenses 

au The Rum & Cacheça Masters de 2018 
ceci pour le Bougainville Aged Rum et 

le Bougainville White Rum.  

La prémiumisation du rhum 

Aujourd’hui, suivant l’exemple du 
cognac et du whisky, le rhum s’est 
lancé depuis une dizaine d’années 
sur la voie de la « prémiumisation » 
(montée en gamme). Signe que le rhum 
est en train de devenir un marché 

mature, et que le cercle de ses connaisseurs et 
de ses amateurs éclairés est en train de s’élargir.  
« Il n’y a pas de portrait-robot de l’amateur de rhum 
haut de gamme, mais ce sont souvent des gens qui 
s’intéressent aussi à d’autres spiritueux, comme le 
whisky ou le cognac, et qui sont à la recherche de 
quelque chose de nouveau. C’est l’offre du rhum 
qui s’est élargie et c’est donc la possibilité pour le 
consommateur d’avoir accès à plus de cocktails et 
à plus de saveurs», analyse Dean Oxenham. 

LE RHUM : UN BREUVAGE QUI 
AVAIT MAUVAISE RÉPUTATION  
Le rhum puise ses racines au xviie siècle, 
quand il était la boisson des opprimés. Distillée 
avec des alambics de fortune de l’époque, la 
boisson était alors consommée principalement 
par les esclaves noirs, les marins, les pirates 
et les flibustiers, qui cherchaient dans l’ivresse 
bon marché à panser les plaies d’une existence 
modeste et difficile. 
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Laurent Dubourg

«Tout a démarré en 1976 », se souvient 
Rita Venkatasamy qui qui nous reçoit 
dans son bureau de Beau-Bassin. Avec 

un léger sourire nostalgique, elle accepte de se 
replonger dans le passé et raconte, avec passion, 
cette période décisive. Achevant ses études 
secondaires au Queen Elizabeth College, la jeune 
Rita reprend les refrains des chanteurs engagés. 
« Les chansons avaient de vrais messages….sur une 
musique entrainante! Et les grèves avaient agité tout 
le monde de l’enseignement. J’ai alors compris que 
ma vie serait marquée par le militantisme. » Mais 
dans l’ambitieux programme politique qui vise à 
refonder toute la société, Rita Venkatasamy choisit 
un aspect dont l’importance échappe encore à la 
plupart: protéger l’enfance! Elle fait ses premières 
armes au sein d’un groupe de volontaires, au lycée, 
puis dans un club d’animation, à La Caverne. Avec 
le soutien de la mairie de Vacoas, elle part à La 
Réunion se former. «Pendant quelques mois, après 
le collège, et pour faire plaisir à ma mère, j’avais pris 
un emploi à la Banque de Maurice, se souvient-elle. 
Mais je ne pouvais pas y rester : ce n’était pas moi… 
c’était un bon job, bien payé…mais ce n’était pas 
moi! » Car la toute jeune militante est lucide et 
déterminée: elle sait déjà qu’elle tourne le dos à 
une certaine aisance, à une vie facile. Mais elle 
sait également qu’elle ne peut rien faire d’autre, 
que toute sa vie va tourner autour de ce principe 
simple : «aider les enfants de mon pays»! A son retour 

Tous les Mauriciens connaissent 

son visage. Depuis des décennies, 

son sourire malicieux et son regard 

pénétrant symbolisent une cause 

essentielle: la défense des enfants les 

plus vulnérables. Comme à l’époque 

agitée de son adolescence, Rita Ven-

katasamy est totalement, complète-

ment engagée… et l’idée même de 

tourner la page lui semble incongrue.

MAMAN D’UNE  
FILLE ADOPTÉE

Veuve, Rita Venkatasamy a fait le choix 
de  l’adoption. «C’est mon plus grand 
bonheur, dit-elle, le regard brillant d’émo-
tion. Je ne peux m’imaginer vivre sans ma 
fille. Grâce à elle je sais que l’on peut être 
pleinement mère sans enfanter ! » Mais 
parce qu’elle est libre dans ses choix, Mme 
Venkatasamy a choisi d’adopter une petite 
fille de l’Ile Rodrigues. « Notre pays bouge 
et les préjugés perdent peu à peu de leur 
force » se plaît-elle à dire. On l’espère avec 
vous, Madame !

à Maurice, elle crée l’une des toutes premières  
structures dédiées à l’éducation des enfants les 
plus vulnérables, le CEDEM.

Ombudsperson for Children pour 
quatre ans

Pendant une trentaine d’années, sous tous les 
régimes, elle a œuvré inlassablement pour la 
défense des enfants. De tous les enfants! Au fil 
du temps, les Mauriciens ont appris à la connaître 
et à la reconnaître. Pour tous, elle a l’image d’une 
femme sincèrement et totalement dévouée à la 
cause qu’elle défend, une travailleuse sociale 
intègre et indépendante!

Rien de surprenant à ce que, sur proposition 
de l’ex présidente Ameenah Gurib-Fakim, elle soit 
finalement nommée au poste de Ombudsperson 
for Children (défenseur des droits des enfants). 
«Ce n’est pas une nomination politique, précise Mme 
Venkatasamy. Je suis et j’ai toujours été libre. J’ai 
travaillé avec tous les gouvernements parce que mon 
action ne peut pas être liée à un parti. » Et si elle 
concède que de réels progrès ont été accomplis 
depuis l’indépendance, notre interlocutrice sait 
aussi qu’il reste encore beaucoup de chemin à 
faire ! «Aujourd’hui, martèle l’Ombudsperson, des 
enfants n’ont toujours pas accès à un logement 
décent, d’autres sont abusés sexuellement. Les 
enfants qui sont en conflit avec la société, qui ont 
des ennuis avec la police et la justice, sont seuls 
face à tous les pouvoirs. Mon rôle est aussi de les 
écouter, parce que personne d’autre ne les écoute! »

Rita Venkatasamy sait bien que son mandat 
n’a qu’une durée de quatre ans. Pour autant, 
elle refuse d’envisager l’avenir sans continuer à 
s’occuper des enfants de son pays. « De tous les 
enfants! », tient-elle à préciser. 

Aujourd’hui, martèle 
l’Ombudsperson, des enfants n’ont 
toujours pas accès à un logement 

décent, d’autres sont abusés 
sexuellement. Les enfants qui sont 

en conflit avec la société, qui ont des 
ennuis avec la police et la justice, 
sont seuls face à tous les pouvoirs. 
Mon rôle est aussi de les écouter, 

parce que personne d’autre ne les 
écoute!

RITA VENKATASAMY, 
L’INFATIGABLE MILITANTE DE 
LA CAUSE DES ENFANTS
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Magali Kinzonzi

«C’est un rêve qui devient réalité pour la 
nation mauricienne », avait déclaré 
M. Jugnauth à la presse en août 

2017 dernier à l’issue de la cérémonie marquant 
la signature d’un accord entre le gouvernement 
mauricien et le conglomérat indien Larsen and 
Toubro. Le métro léger qui doit relier la capitale 
Port-Louis à la ville de Curepipe, dans le centre 
de l’île, sur un tracé de 26 km est un projet 
estimé officiellement à 18,8 milliards de roupies 
mauriciennes (460 millions d’euros). 

Soulignant l’importance stratégique de ce 
projet, le ministre des Infrastructures publiques, 
Nando Bodha, avait aussi expliqué en parallèle, 
le coût estimé de la congestion routière estimé 
aujourd’hui à 4 milliards de roupies (105 millions 
d’euros), montant qui devrait monter à 10 milliards 
de roupies (263 millions d’euros) en 2020 si 
aucune solution n’était trouvée.  

Les points de divergence 

Cependant, l’enthousiasme du gouvernement 
tranche avec la colère des opposants au projet 
qui dénoncent son coût exorbitant. « Un surcoût 

Il s’agit de l’un des plus importants projets de transport de Maurice relatif à la 

revitalisation urbaine et à la mobilité. Mais le Green Building Summit milite pour 

que les autorités fassent le choix d’un métro « vert ». Une question débattue lors 

de l’African Green Building Summit, tenu du 18 au 20 avril dernier dans l’île. 

UN MÉTRO VERT QUI NE 
SERAIT PAS PLUS CHER

pour les finances publiques », ont fustigé plusieurs 
détracteurs du projet. D’autres, antimétro, ont 
effectué plusieurs manifestations notamment 
devant le Parlement, à Port-Louis pour dénoncer 
ce qu’ils pensent être « le risque d’un endettement 
massif pour Maurice ». Certains sont plus inquiets 
sur les retombées écologiques. Alors, le métro 
bien sûr, mais toutes les questions ayant trait à 
l’impact environnemental, social et économique 
que ce projet représente pour le pays n’ont pas 
encore eu de réponses adéquates. 

Le Green Building Summit Maurice 
milite pour un investissement vert

« Un métro léger oui, mais soucieux de l’environnement 
et la société c’est mieux! Avoir une attitude citoyenne 
responsable aujourd’hui c’est choisir au quotidien 
dans sa vie personnelle, comme au travail, des modes 
de transport moins polluants afin de réduire notre 
impact sur la planète. La firme indienne Larsen 
and Toubro a déjà implémenté en Inde plusieurs 
métros légers certifiés green et respectueux de 
l’environnement et de la société. Maurice doit faire de 
même et nous sollicitons le gouvernement et toutes 
les parties prenantes dans ce projet à investir dans 
un métro green quand il est encore possible de le 
faire», a affirmé Raji Valayden, directeur du Green 
Building Council de Maurice* lors des débats de 
l’African Green Building Summit.

Cet événement de taille qui s’est déroulé avec 
le soutien du World Green Building Council - une 
organisation à but non lucratif qui comprend 
un réseau mondial de conseils nationaux de 
construction écologique présente dans plus 
de 70 pays - a mis en exergue les problèmes 
environnementaux liés au métro léger.

« Partant du principe que le prestataire choisi par 
le gouvernement a beaucoup d’expérience dans le 
métro vert, nous pensons que c’est notre devoir de 
considérer cette option, et surtout d’ouvrir le dialogue 
avec les décisionnaires. En termes de coût, le métro 
vert n’est pas plus onéreux» renchérit Tony Lee Luen 
Len, président du GBCM. Une affaire à suivre! 

*Le Green Building Council de Maurice, membre 
du World Green Building Council est une organisation 
à but non lucratif, pour promouvoir et faciliter la 
construction écologique à Maurice. 

Tai Lee Siang Chairman du World Green Building 
Summit lors du discours d’inauguration de la 4ème 
édition de l’Africa Green Building Summit qui s’est 
tenue cette année à Maurice 

LE MÉTRO LÉGER UN  
PROJET QUI DATE

L’idée d’un métro léger à Maurice avait 
émergé en 1987. Le projet, qui a fait l’ob-
jet de plusieurs études de faisabilité, était 
sur le point d’être lancé par l’ancien gou-
vernement, avant les élections générales 

de décembre 2014, mais il avait été 
abandonné, car jugé trop coûteux. Il a été 
relancé en 2016 à la suite de la décision 
du gouvernement indien d’accorder une 

aide financière à cette ligne de métro très 
controversée.

Exemple de métro léger green en Inde commercialisé par Larsen and Toubro
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Place aux idées tendances et 
astuces déco:

• Un pan de mur en papier peint 
	 Quoi	de	mieux	qu’un	papier	peint	fleuri	ou	à	
motifs	de	végétaux	pour	s’évader	tout	en	restant	
chez	soi?	Le	papier	peint	a	ceci	de	magique	
qu’il permet en un clin d’œil de donner le ton 
et	de	changer	rapidement	l’ambiance	d’une	
pièce.	Si	cette	saison,	vous	avez	envie	de	papier	
dans	la	maison,	sachez	que	l’incontournable	
du	moment	est	celui	à	motif	végétal	(grandes	
feuilles	de	palmier,	troncs	d’arbre,	imprimés	
floraux).	Avec	ses	ornements	directement	
inspirés	de	la	nature,	il	fait	entrer	l’extérieur	
à	l’intérieur.
Idéal	pour	se	sentir	comme	dans	une	serre	au	

milieu	des	plantes,	au	cœur	de	la	jungle	ou	dans	
un	petit	jardin	d’hiver,	le	papier	peint	à	motif	fleuri	
ou	végétal	se	veut	rafraîchissant	pour	égayer	le	
quotidien.	Par	petite	touche,	sur	un	simple	mur,	
sur	le	plafond,	sur	les	encadrements	des	portes,	
en total look...
En	tête	de	lit,	votre	lit	ainsi	théâtralisé	devient	

un	endroit	magique	où	se	ressourcer.
Dans	une	cage	d’escalier,	le	papier	peint	met	

en	valeur	la	hauteur	et	sa	verticalité
Sur	tous	les	murs	de	votre	entrée	pour	un	

rendu	chaleureux	et	intimiste.
Bref	osez	!!

•	 Faites	une	cloison	végétale	entre	un	salon	et	
une	salle	à	manger	(par	exemple)	avec	des	
suspensions	en	macramé	qui	fait	son	grand	
retour.	Le	ficus	est	LA	solution.	Très	résistant,	il	
demande	peu	d’entretien	et	supportera	même	

d’être	un	peu	négligé.	Surtout,	les	plus	touffus	
sont	capables	d’amortir	les	sons.	Vous	avez	
des	enfants	en	bas	âge?	Achetez	des	ficus	!

•	 Une	treille	murale	ultragraphique	s’invite	
sur	les	murs	pour	les	plantes	
grimpantes.	Pensez	y	pour	votre	
bureau,	salle	d’attente	etc…	Elle	
permet	de	façon	ludique	de	créer	
sa	propre	composition,	un	nid	
d’abeilles	en	pointes	de	diamant	
ou	d’hexagone.	Le	volume	anime	
le	mur	et	le	structure	graphiquement:	il	suffit	
alors	de	placer	pots	ou	jardinières	sous	sa	
composition	pour	que	s’accrochent	de	façon	
légère	et	poétique	toutes	sortes	de	plantes	
grimpantes.

•	 Idée	simple	et	peu	coûteuse:	suspendez	
quelques	branchages	à	un	cadre	vintage	

pour	une	petite	touche	de	nature	discrète	et	
poétique.	A	décliner	à	l’envie	avec	plusieurs	
tailles	et	formats	de	cadres!

•	 Un	mur	végétal	upcycling	si	vous	êtes	un	peu	
bricoleur	et	que	le	recyclage	fait	partie	de	votre	
quotidien,	voici	une	idée	qui	devrait	vous	séduire.	
Vous	pouvez	réaliser	ce	mur	avec	de	simples	
bouteilles	en	plastique	et	des	tiges	en	métal,	
que	vous	pouvez	aisément	remplacer	par	du	
fil	de	fer	ou	de	la	corde.	Pour	un	effet	encore	
plus	green,	misez	sur	les	plantes	retombantes	
qui	vous	offriront	une	impressionnante	cascade	
végétale!

•	 Le	patio	reste	une	jolie	formule	aussi	pour	
intégrer	un	petit	jardinet	à	l’intérieur	de	sa	
maison.	Un	mur	en	pierres,	des	plantes	de	
différentes	hauteurs,	un	sol	jonché	de	petit	
corail	blanc,	des	spots	au	sol	pour	une	mise	en	
valeur	de	l’ensemble	aussitôt	la	nuit	tombée.

•	 Douche	extérieure	attenante	à	la	salle	de	bain	
avec	une	baignoire	ou	une	douche,	un	sol	en	

caillebottis,	un	mur	en	bambou	
ou	en	pierres,	des	arbustes…	En	
période	de	grosse	chaleur,	vous	
apprécierez	une	douche	en	plein	
air	avec	le	chant	des	oiseaux	en	
fond	sonore.
•	 Les	plantes	apportent	du	vert	

mais	n’oubliez	pas	les	couleurs	et	les	belles	
matières	à	mixer	avec	la	végétation.	Osez	
affronter	des	couleurs	dynamiques	et	vivifiantes,	
avec	audace.	Adoptez	les	couleurs	punchy!	Les	
couleurs	telles	que	le	bleu	turquoise,	le	jaune	
soleil,	l’orange,	le	rose	fuchsia	qui	réveilleront	
la	décoration	«	urban	jungle	»

PAGE  
RÉALISÉE PAR Tel: 52 55 66 78

Facebook:  
Stephanie  
de Marigny  

Design  
Mauritius

LAISSEZ ENTRER LA TENDANCE “URBAN 
JUNGLE” DANS VOTRE INTÉRIEUR!

Ici à Maurice, la nature fait partie intégrante de notre environnement extérieur. Une multitude de couleurs et une forte  

luminosité quasi quotidienne s’offrent à nos yeux. La nature a besoin d’être protégée, chouchoutée, alors pourquoi ne pas lui 

donner également une place toute particulière dans nos intérieurs…? C’est la tendance dite “Urban jungle” ou le style “boho 

tropical”.
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LES MAGASINS ESPACE MAISON

Et si on mettait un peu de vert chez soi ? Le 
green power est clairement à son apogée 
dans la planète déco ces derniers temps. 

Quotidien de plus en plus urbain pour intérieur 
de plus en plus jungle, la vie en vert fait des 
ravages, d’ou l’envie de multiplier les végétaux 
à la maison pour des lieux plus sains, plus zens 
et plus délicats. En plus de servir comme objet 
de décoration pour la chambre, la cuisine ou le 
salon et d’apporter une touche agréable dans la 
pièce, les plantes disposent de vertus et propriétés 
qui nous sont très bénéfiques. D’ailleurs, il n’y a 
qu’à voir ce que dit le Feng Shui à ce sujet ! À 
Espace Maison, on a  pensé à tout pour rendre 
un intérieur plus vert et ceci dans toutes les 
pièces de la maison que l’on ait un jardin ou pas.  
Suivez le guide ! 

Osez un mur végétal ! 

Très en vogue dans l’architecture urbaine, le mur 
végétal a aussi sa place à la maison. Espace Maison 
propose des plantes pour créer un véritable mur 
végétal avec une gestion précise de l’humidité 
sur le support. Pour plus de simplicité, la version 

AVEC ESPACE MAISON, METTEZ DU 
VERT DANS VOTRE INTÉRIEUR ! 

en pots ou jardinières à fixer sur des bandes de 
bois, des palettes ou un grillage est idéale dans 
la maison. 

Le choix de plantes grimpantes et tombantes 
est ici à privilégier pour recouvrir le mur et le faire 
disparaître derrière une grande variété d’espèces. 
Et pour plus de couleurs et de fantaisie, quelques 
plantes à fleurs feront vibrer ce tableau vivant.

Cloisonner avec des plantes

Idéal pour séparer une grande pièce et créer 
deux espaces distincts, la cloison 
avec des plantes peut prendre 
plusieurs formes. Avec une 
cloison végétale, on allie un 
côté fonctionnel et un véritable 
point focal esthétique dans la 
pièce. Le mur vivant purifie 
même l’air de la maison et 
rend l’intérieur plus animé. 
Les pots font également partie 
de la déco et peuvent changer de 
place au gré de vos envies. La seule 
contrainte : la  lumière bien sûr. Pour que vos 

Vous avez envie de vert un peu, beaucoup, passionnément ? Vous voulez vivre 

dans la nature, mais vous n’avez ni jardin, ni balcon ? Pour mettre du végétal dans 

votre intérieur, il y a mille et une possibilités. Murs végétaux, suspensions ou 

terrariums, voici les meilleures idées pour avoir un espace vert chez soi. Tout se 

trouve à Espace Maison !

plantes soient heureuses, il leur faut une bonne 
dose de lumière naturelle. Privilégiez donc un 
emplacement proche des fenêtres. 

Craquez pour les suspensions 
végétales

Des bulles de plantes en lévitation…  Avec les 
suspensions de végétaux, la maison prend un 
aspect féérique. Plus ou moins grands, les pots 
suspendus en macramé sont accrochés au plafond 
et descendent à diverses hauteurs aléatoires 
pour donner une ambiance magique. Les petites 
plantes et les cactées (Espace Maison dispose de 
cactus) conviennent particulièrement, ainsi que 
des fleurs colorées ou des plantes à feuillage 
tombantes, permettent de varier les effets pour 
une décoration unique. Avec les suspensions en 
macramé, vous aurez un esprit côte ouest garanti !

La tendance des terrariums

Écosystème quasi autosuffisant, le terrarium 
s’affiche comme une alternative créative 

à la plante d’intérieur. Cela tombe 
bien, puisqu’Espace Maison vous 

en propose ! En bocal ou en 
vase, fermé ou ouvert, qu’il soit 
suspendu ou fasse office de 
centre de table, le terrarium 
a la cote. Jardin miniature en 
forme de paysage, élaboré 

dans un contenant de verre, 
ses vertus décoratives n’ont rien 

à envier à ses avantages pratiques, 
puisque certains d’entre eux peuvent 

prospérer quasi sans entretien.
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Après l’or et l’argent, une tendance qui perdure c’est l’or rose. De-
venu un incontournable du stylisme, il est délicat, raffiné, féminin 
et doux. Subtil milieu entre l’argent - et son côté ado/rock dont on 
raffole - et l’or, qui fait beaucoup plus «madame», il se marie  
discrètement à vos tenues et convient à toutes les carnations.  

LE SAVIEZ VOUS ?
L’or rose est constitué d’un alliage d’or, de cuivre et d’argent. L’or rose est aussi appelé or rouge 
ou or rosé; termes fréquemment utilisés par les joaillers et les fabricants de bijoux. L’or rose est un 
métal très populaire. A l’époque victorienne, les anneaux, broches, bracelets et colliers à la mode 
étaient souvent de couleur rose et beaucoup de pièces contemporaines de bijoux en or rose 
étaient fabriquées dans ce style.

ADOPTEZ LA VIE EN (OR) ROSE ! 

PA G E  R É A L I S É E  PA R

Le rose a toujours magiquement, ou serait-ce 
commercialement, séduit les fillettes du 
monde entier. Des fois considéré comme 

édulcoré, mais toujours associé au monde 
féérique des princesses et des fleurs, c’est donc 
de façon presque innée que nous y succombons 
aujourd’hui. 

Il n’est pas seulement destiné aux femmes, de 
nombreuses créations en joaillerie sont imaginées 
en or rose pour les hommes également, à l’image 
des montres. Si vous optez pour du véritable or 
rose, attendez-vous à des prix assez élevés. Vous 
trouverez de très jolis modèles simples ou sertis 
de pierres précieuses, chez Poncini, une marque 
qu’on ne présente plus à Maurice, ou Martin 
Beffert, griffe du créateur de la marque Zéa. 

Le rose féérique dans tous ses 
états

L’or rose se décline en petites chaines fines, en 
bagues délicates, en petites boucles d’oreilles, 
en clou ou en montres. L’accumulation de joncs 
et petits bracelets marche très bien également, 
le tout rehaussé d’une petite pampille rose. Qu’il 
soit travaillé en finition lisse ou martelée, l’or 
rose est devenu le complément indispensable des 
jolies tenues, à la fois, élégantes et décontractées. 
Le plaqué or rose vous accompagne également 
partout! Vous préférerez dans ce cas les magasins 
Swarovski, Iam ou le petit dernier sur le marché, 
Mia et leurs bijoux originaux à prix plus doux. 
Facile à associer à d’autres matières tels que le 
plaqué or ou l’argent massif, vous pouvez composer 
votre propre assortiment de bracelets. De leur 
côté, Busy B et Moa proposent d’excellentes 
entrées de gammes fantaisie de couleur or rose 
dans des fourchettes très abordables, à partir 
de Rs 300. 

Le constructeur de téléphone Apple, connu 
pour être un détecteur à tendances, ne s’y est 
pas trompé. En effet, en rajoutant une version 
or rose aux élégantes finitions de son iPhone 
depuis le 6S, il a contribué à graver ce métal 
dans la pierre. 

Si vous n’avez pas encore quelques bijoux en 
or rose dans votre tiroir, la Fête des mères est 
une bonne occasion pour souffler tendrement 
cette idée au creux de l’oreille de votre chéri!  

Swarovski - déjà griffé. 

Bague Poncini or rouge 104 diamants

Création de Martin Beffert

Bracelet avec charmes et bagues Pandora Boucle d’oreille de chez Moa
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Festival gastronomique 
et culturel chinois
Date: 5 et 6 mai - Lieu: Port-Louis

Pour répondre à l’engouement du public, 
cet évènement organisé par la Chambre de 
Commerce Chinoise et, devenu extrêmement 
populaire, proposera dans sa quatorzième édition, 
démonstrations d’arts matiaux, spectacles musicaux 
et culturels et bien sûr, découvertes culinaires. 
L’ouverture des festivités se fera le 5 à 16h et et 
la fermeture le 6 à 22h30. 

La grande Lise 
Bourbeau à Maurice
Date: Samedi 19 mai, 9h30 
Lieu: Hôtel Ravenala Attitude, Balaclava 

La connaissez-vous?... Lise Bourbeau, auteure 
de best-sellers est la fondatrice de Ecoute Ton 
Corps, la plus grande école du développement 
personnel du Québec. Elle vient animer ici une 
conférence sur le thème - Accepter Et S’accepter, 
Comment y Arriver Véritablement - soit comment 
faire la différence entre accepter véritablement 
et ce à quoi l’égo vous fait croire? Et du 21 au 26 
mai, se tiendra un atelier sur Les Douzes Étapes 
Vers La Lumière. Au choix ou les deux selon son 
degrè d’intérêt. Pour la conférence, inscription 
réseau Otayo et pour l’atelier reservation sur 
lfroelicher@hotmail.com

Du fleuve Jaune au bleu 
de l’océan Indien
Date: vendredi 18-20h, samedi 19-20h et 
dimanche 20 mai-15h
Lieu: MGI, Moka 

Spectacle de ballet sur l’immigration chinoise à 
Maurice donné par l’École de Danse du Centre 
Ming Tek. Il évoque le trajet des nombreuses 
familles d’immigrants chinois qui se sont établies 
sur le sol mauricien, ainsi que les raisons et 
circonstances qui ont motivé leur départ de 
Chine. Billets réseau Otayo 466 99 99 

Retour du LUX* Royal Raid
Date: samedi 12 mai - Lieu: Départ Casela, 
Jet Ranch ou Bel Ombre selon la course

13ème édition du trail historique de Maurice à 
travers de magnifiques domaines privés dans 
la région de Chamarel et le Parc national des 
Gorges de Rivière Noire qui ouvrent des sentiers 
spécialement pour l’occasion. Au programme et au 
choix trois courses: le 70km, le 37km et le 15km. 
Pour plus d’informations www.royalraid.com 

Frédéric François en 
concert unique 
Date: dimanche 20 mai, 18h
Trianon Convention Centre, Trianon

Le chanteur de charme débarque une nouvelle 
fois à Maurice pour retrouver des fidèles de 
la première heure. Un concert inscrit dans la 
tournée entamée à la suite de son dernier album 
Les femmes sont la lumière du monde, abordant 
sans surprise ses thématiques fétiches: l’amour, 
la passion et les femmes. 
Billets réseau Otayo 466 99 99

Chat & Souris, la suite 
des mésaventures de 
Jean, taximan bigame
Lieu: Théâtre Serge Constantin,  
Vacoas-Phoenix Théâtre
Dates: 18, 19, 23, 24, 25, 26, 30, 31 mai et les 
1er et 2 juin. 

Suite de Stationnement Alterné, comédie présentée 
l’an dernier ayant regalé plus de 3000 spectateurs, 
nul doute que la suite de cette comédie moderne 
et burlesque suscitera l’intérêt escompté sur les 10 
dates programmées. Cette fois, les deux enfants 
de Jean, issus de deux mariages, ignorent leur 
existence respective. Mais c’est sans compter 
Internet via lequel son fils et sa fille vont vivre 
un véritable un coup de foudre! Cascades de 
rigolades assurées pour la soirée! Billets réseau 
Otayo 466 99 99 

Vide greniers malin
Date: dimanche 6 mai, de 7h à 11h
Lieu: La place Cap Tamarin 

Une bonne façon de se débarrasser du superflu 
si l’on veut être exposant ou de faire des bonne 
affaires en musardant. Sur les étals les organisateurs 
exigent des articles de seconde main en bon état, 
pas de choses neuves, ni de plantes ou de nourriture. 
Contact: 5733 9557 ou videgreniertamarin@
hotmail.fr

KRISJAN ROSSOUW, photographe Sud- 
africain d’exception, expose chez Roche Bobois.

Date : Du 18 mai au 18 juin 2018
Lieu : Roche Bobois @ Circle Square, Forbach.
TROPIKA est la 5ème série de créations du célèbre photo- 
graphe sud-africain Krisjan Rossouw. Cette collection inédite 
fera ses débuts dans le monde entier à partir de Roche Bobois 
Ile Maurice. Venez les découvrir!







23ZOOM SUR...
L a  G a z e t t e  M a g   l   M A I  2 0 1 8

Portraits par Annie Lebot et Laurent Dubourg

Sexe faible? Loin de là, car les femmes ont de 
la ressource et le prouvent. Il s’agit souvent 
d’aller la puiser là on ne soupçonnait même 

pas son existence et révélée après un accident, une 
maladie, tout ce que l’on nomme avec beaucoup 

de pudeur un accident de parcours, et qu’il aura 
fallu surmonter avec courage et en gardant foi 
en ses potentialités. Pour d’autres, c’était juste 
le moment de le faire. Car le fleuve de la vie, 
souvent capricieux a très souvent tendance à nous 
perdre dans de sinueux méandres avant de guider 

chacun(e) sur le rivage qui l’attendait depuis une, 
deux, voire trois décennies. Parce que, c’est le 
juste moment d’arriver à bon port. En dépit d’un 
parcours divergent et d’un domaine d’engagement 
distinct, l’envie de partage reste certainement 
l’élément fédérateur de nos cinq femmes de mai.  

N’a t-on pas coutume de dire le joli mois de mai… Peut-être à cause du muguet délicat que l’on offre et 
des mamans que l’on fête, les deux évènements de cette période. Nous l’avons choisie pour valoriser cinq 

femmes, pour certaines mamans, qui brillent par leur engagement dans le paysage mauricien. Dévelop-
pement territorial, culture, éducation, ou encore santé, à chacune son cheval de bataille, lancé parfois à 
l’issue d’un décrochage de vie ou alors pour répondre à des aspirations en phase avec une personnalité 

qui a évolué. 

QUAND LES FEMMES S’ENGAGENT 

SHAMIMA PATEL-TEELUCK

L’éveil à la vie en donnant, 
après la maladie

Nombreux(ses) sont les Mauricien(ne)s qui 
connaissent son joli visage et son histoire, 
car Shamima se met volontiers en scène 

pour défendre sa cause, celle de la lutte contre 
le cancer du sein. Atteinte par la terrible maladie 
voilà quelques années, elle peut et sait en parler : 
personne ne peut sortir de l’épreuve du cancer sans 
une profonde métamorphose psychologique car 
il frappe physiquement, émotionnellement, mais 
vient aussi rebattre toute les cartes des schémas 
familial et social. “Avant j’étais une fêtarde, maintenant 
j’ai une mission”, résume t-elle. Après avoir subi 
l’ablation d’un sein en 2010, attendu trois ans 
pour sa reconstruction, avoir vécu sans cheveux 
pendant un an, et au coeur de la maladie, vu celui 
qui est aujourd’hui son ex-mari s’éloigner pour 
une autre, cette belle femme souriante, avenante, 
très coquette, raconte avoir été touchée au plus 
profond de sa féménitude. Comment ne peut-on 
pas se réveiller plus forte après être passée, seule, 
par toute cette succession d’épreuves…? “Je me 
suis rendue compte de la valeur du corps qui nous 
était donné, et je me suis dit que désormais que je 
pouvais tout”. Ce “tout”, porte le nom de Breast 
Cancer Care, l’ONG fondée par Shamima et dont la 
vocation vise à faire des campagnes de dépistage 
du cancer du sein, du suivi psychologique, “les 

femmes se retrouvant tellement démunies en cas 
de mauvaise nouvelle”, et de l’offre d’acessoires. 
Entre Maurice depuis 2014 et Rodrigues depuis 
janvier 2016, ce sont 10 000 femmes 
qui ont été consultées par les bons 
soins de l’ONG. “La responsabilité que 
j’ai envers envers ces femmes, est ce 
qui me porte et me pousse à aller 
plus loin dans mes démarches, 
en les aidant toujours plus et 
en leur donnant”, explique 
Shamima Patel. Sa dernière 
bataille a consisté à obtenir 
un financement de 
l’Union européenne 
qui vont aider sur les 
années 2018-2019 à la 
reconstruction du sein 
du douze femmes, et de 
deux femmes de la part 
du groupe IBL. Une énorme 
satisfaction pour cette maman 
de deux adultes déjà, deux filles de 
28 et 24 ans, qui rétrospectivement 
perçoit sa maladie comme un véritable 
éveil à la vie pour elle.  “Aujourd’hui, je suis bien, 
je suis mieux”. 
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Depuis 2002, Sophie Grigorieff, une 
française installée à Maurice, anime 
et dirige l’école La courte échelle. Cette 

structure un peu particulière accueille des élèves 
ne parvenant pas à s’insérer dans le système 
scolaire classique.

«Au départ, se souvient-elle, nous étions deux 
mamans confrontées au même problème: nous avions 
chacune une fille atteinte d’un handicap. Nous avons 
dû les retirer de l’école. Nous avons alors décidé de 
créer la structure que nous ne trouvions pas pour 
nos enfants.» Aujourd’hui, La courte échelle compte 
quatre classes, dans lesquelles se répartissent 23 
élèves, presque tous Mauriciens. « Ils souffrent 
de retard mental ou de troubles du comportement 
(hyperactivité, hyperkinésie, trouble du déficit de 
l’attention, etc.), de déficience auditive et de troubles 
des apprentissages (dyslexie, dysphasie, dyspraxie, 
etc.).»  Malgré cela, certains d’entre eux sortent de 
l’école avec un emploi, car la dernière année est 

SUMMER SEKELY

C’est une belle jeune femme, dynamique 
et volontaire. Difficile d’imaginer qu’il n’y 
a pas si longtemps, Summer était alitée 

pendant de longs mois, souffrant atrocement, 
après une fracture du crâne… Ne pouvant ni 
lire, ni regarder la télévision, elle était, dit-elle, 
condamnée à la musique. Elle découvre alors 
les Binaural Beats, ces morceaux de musique 
utilisant des fréquences précises pour apaiser la 
douleur ou l’angoisse. C’est une vraie révélation 
et, à peine remise, Summer et son frère, réunis au 
sein du groupe Alchemia, enregistre un premier 
morceau. Ne parvenant pas à lui donner une large 
audience locale, Summer utilise You Tube pour 
faire connaître sa musique… Le DJ de Ministry 
of Sound remarque cette composition et la 
remixe. Depuis, Alchemia a signé chez Universal 
et enregistré un album complet!

«De partout, explique Summer, me parviennent 
des témoignages sur les bienfaits de notre musique. 
Personnellement, j’anime un groupe d’enfants difficiles 
et je vois à quel point cette ambiance musicale les 

apaise…» L’étape suivante serait donc de pouvoir 
apporter la musique d’Alchemia aux enfants en 
souffrance, notamment dans les hôpitaux. 
«Cela se fait ailleurs, avec des résultats 
très positifs, explique t-elle, alors…»

Marquée par une forme de spiritu-
alité, Summer croit fermement que 
notre tâche sur Terre est simple: 
donner de l’amour et concrétiser nos 
rêves. Une conviction qu’elle partage 
avec passion et enthousiasme! «Je 
n’aurais jamais pu imaginer que ma 
musique voyagerait ainsi partout et 
qu’un important label nous ferait 
enregistrer un album, reconnaît-elle. 
C’est le message que je voudrais faire 
passer aux autres mauriciennes: en 
tant que femmes, on ne compte 
pour pas grand-chose, dans notre 
société. Mon exemple montre 
pourtant que l’on peut devenir 
qui on veut!»

LA MUSIQUE  
POUR MOINS SOUFFRIR

SOPHIE GRIGORIEFF

FAIRE LA COURTE ÉCHELLE AUX ENFANTS DIFFÉRENTS
consacrée à l’intégration en entreprise : «certains 
de nos anciens élèves travaillent dans des clubs de 
plongée, des restaurants, des salons de coiffure ou 
des entreprises de paysagisme…»

Plus de quinze ans après le début de cette 
aventure, Mme Grigorieff dresse un premier 
bilan: « A titre personnel, cette activité bénévole a 
été incroyablement enrichissante, et je dois dire que 
nous n’avons rencontré aucun obstacle auprès des 
autorités qui ont très bien compris notre démarche». 
L’école est un ONG qui emploie, aujourd’hui, 4 
enseignants salariés, trois assistantes et une 
personne pour l’administration. Elle est aussi 
soutenue par un réseau d’intervenants bénévoles.

Pour tout renseignement : 
La courte échelle, 34, rue des Caramboles - 
Quartier des Baobabs, Village Labourdonnais 
- Mapou - Ile Maurice, Tel: (+230) 266 2049, 
E-mail: courtechelle@intnet.mu.
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Co-fondatrice et directrice de l’ONG Anges 
du Soleil de Tamarin, Sylvie Gravil-Morgillo, 
maman de quatre fils a de l’énergie à 

revendre. Qui se douterait qu’avant son engage-
ment social, elle était en France, dans l’Isère, à la 
tête d’une affaire florissante de lingerie fine…? 
“Oui, mais même si j’ai retiré de cette partie de ma 
vie de grandes satisfactions, ce n’était pas une fin 
en soi”, sourit-elle. Sylvie et son époux, lui-même 
dans le prêt-à porter masculin haut de gamme 
vendent leurs affaires, leur maison et décident 
de faire un crochet à Maurice pour “voir”. C’était 
il y a 9 ans et “voir” a fini par glisser vers “rester”. 
On peut être gâté et vivre dans des conditions 
confortables, mais les besoins profonds changent 
en fonction de l’évolution de chacun. “C’est ce qui 
s’est passé me concernant; alors que je m’occupais 
de mon affaire, j’ai toujours rêvé d’humanitaire et je 
donnais déjà de mon temps au sein de l’association 
de Soeur Emmanuelle”. Aussitôt dans l’île, elle vit 

SYLVIE GRAVIL-MORGILLO

L’EDUCATION COMME MOTEUR 

son rêve à fond en rejoignant bénévolement 4 
ONG locales dont le Pont du Tamarinier pour 
lequel elle laissera progressivement de côté les 
trois autres. Mais après cinq années, elle décide 
de s’en séparer, car “développer l’habitat étant 
soumis à de nombreuses autorisations, les dossiers 

avançaient peu et cela me frustrait”. Place donc à 
l’éducation avec la création de l’ONG Anges du 
soleil qui vise à faciliter l’accès à l’école, d’enfants 
issus de milieu défavorisé. Mais plutôt que de créer 
une énième école, Sylvie Gravil s’attachera plutôt 
à donner les clés pour scolariser ces enfants dans 
les établissements déjà existants. Mais celle qui 
croit aux vertus de la mixité sociale appliquée au 
système éducatif ne peut exprimer cette conviction 
à travers Anges du Soleil. Pour lui donner forme, 
elle en arrive à créer en parallèle, L’Odyssée du 
savoir, une seconde entité, une école alternative 
qui démarre à la rentrée de septembre sur le site 
d’Education Village de Médine à Pierrefonds. 
Quarante enfants feront un apprentissage basé 
sur le principe du volontariat, issu du concept 
américain Sudbury, avec un minimum de quatre 
professeurs pour commencer et de nombreux 
intervenants extérieurs, dont elle fera elle-même 
partie. 

2018 est l’année de toutes les actions pour 
Agathe Desvaux de Marigny. Développe-
ment de l’ONG, Action Développement 

Le Morne, de son projet économique et social 
Vision Le Morne, lancement du Green Village et 
organisation d’un événement Nou le Morne, levier 
de notoriété pour le territoire et de financement 
pour l’ONG.

« Je vis ici depuis 30 ans. Il y a plusieurs années 
que je réfléchis à l’avenir de ce territoire que j’aime. 
Oui, il y a de la pauvreté, mais aussi beaucoup de 
talents qui ne demandent qu’à se libérer. Des choses 
ont déjà été faites, certaines ont fonctionné, d’autres 
pas… Il manquait un fil conducteur… Aujourd’hui 
une approche de développement global a permis 
de tout mettre en musique !» se réjouit-elle.

L’ONG ADM est au cœur du projet. «Il n’est 
pas question de donner mais de mettre en place 
des conditions favorables à l’autonomie des gens, 
de les accompagner jusqu’à un travail, de proposer 
un avenir à partager » ajoute t-elle. 

Sur des terrains qu’elle possède à la sortie de 
Coteau Raffin, un Green Village voit actuellement 

LA NOUVELLE ADM DONNE 
RENDEZ-VOUS AU MORNE!

le jour. Aménagé avec un faible impact écologique, 
il combinera productions agricoles, bio market, 
activités culturelles, de loisirs, artisanales … Des 
habitants défrichent et plantent les premiers 
potagers et la construction d’une scène organique 
commence. 

C’est là que se déroulera Nou le Morne, le 25 
août prochain, au moment de la célébration de 
l’abolition de la traite négrière. L’événement a 
été conçu autour de l’identité de la montagne, 
de son lien au marronnage des esclaves et de la 
culture locale des habitants du village. L’ambition: 
la promouvoir et la faire partager aux Mauriciens, 
aux touristes et aux résidents. La programmation 
promet du grand spectacle… Le trail de la Liberté 
parcourra le chassé privé autour de l’Embrasure, et 
sur le Green Village la compagnie Omada dansera 
l’histoire du peuple mauricien, avant 5 heures de 
concerts autour du «sega tipik», de l’acoustique 
à la fusion. Les villageois sont bien évidemment 
partie prenante de l’événement, ceci en assurant 
la restauration locale, la tenue des stands et, 
même, la montée sur scène pour certains.

AGATHE DESVAUX DE MARIGNY
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Mais Holiscoot dispose également de 
motos exceptionnelles! Connues 
dans le monde entier pour leur 

robustesse, leur confort et leur fiabilité, 
les motos Royal Enfield sont légendaires!  
« Construites comme des canons » (Made like a 
gun! C’est la devise de la marque!), les Royal 
Enfield sont demeurées presque inchangées 
depuis un demi-siècle. Equipées d’un moteur 
de 350cc simple et sobre, ces motos 
vous feront faire le tour de l’île, en 
toute confiance!

Avec Holiscoot, 
vous pouvez, bien 
évidemment, louer 
votre moto et partir 
librement sur les 
routes de l’île... 
Mais vous pouvez 
aussi choisir de suivre 
l’itinéraire déjà repéré par 

l’équipe de Holiscoot… Vous pourrez, alors, 
emprunter de petites routes sinueuses, faire 
halte sur les sites les plus remarquables, 
traverser des villages pittoresques, déjeuner 
dans un restaurant sélectionné avec le plus 
grand soin, et profiter des plus beaux paysages 
de Maurice.

Tout au long de votre 
balade, vous constaterez 

l’incroyable capital sympathie 
de la Royal Enfield, qui attire 

tous les regards et favorise 
les belles rencontres. Une 
façon originale et agréable 

de découvrir Maurice et 
les Mauriciens!

Pour Rs 1800 la 
journée (Rs 1500 pour 

3 jours mini.), partez à 
l’aventure, au guidon 
d’une moto mythique!

Avec plus de trois cents jours ensoleillés par an, et des paysages superbes, 

notre île se prête magnifiquement à la balade à moto ! A Grand Baie,  

Holliscoot  vous propose de louer  des scooters Vespa et Suzuki, à des prix 

imbattables !

L’ÉVASION À PRIX IMBATTABLES

EMCAR LANCE LA NOUVELLE COLLECTION CALLAWAY
Ils étaient nombreux à venir découvrir la nouvelle collection golf Callaway 2018 le 25 avril dernier au golf 
de Mont Choisy à l’initiative d’Emcar. Des démonstrations de swings ont marqué cette soirée clôturée par 

un cocktail convivial entre amateurs et passionnés de la discipline. 



Ann-Carleen Gentil

Que vous ayez une préférence pour la viande, le poisson ou les 
fruits de mer, vous y trouverez forcément votre bonheur. L’île 
utilise ses nombreuses ressources naturelles pour préparer des 

plats aussi savoureux qu’originaux. Côté boisson, le jus de l’incontournable 

LA BELLE  
EXPÉRIENCE CULINAIRE 

RODRIGUAISE

Chez Madame Larose, un break en plein air 

Après une excursion longeant les plages de l’est, sur la route menant à Pointe 
Coton, repérez une jolie case créole. Avec des tables sous une varangue et 
d’autres éparpillées dans le jardin, à côté de la balançoire... C’est là, et c’est tout 
de suite charmant! « Madame Larose » vous ouvre ses portes et dispose dans les 
assiettes, une honnête cuisine du terroir qui varie selon les produits du marché 
et de la pêche: crabe à l’étouffée au basilic, gratin de fruits de mer, cari zourite, 
langouste grillée, rougaille saucisses... Pour de bons desserts ou des plats plus 
élaborés, il est recommandé de réserver à l’avance. 

“Notre spécialité en terme de boisson, c’est le petit punch limon et miel. Et les plats 
les plus demandés sont  les côtes de porc sur feu de bois, ainsi que les poissons ou 
langoustes grillés», relate Dolly, la gérante. L’espace peut accueillir une trentaine 
de personnes. Ayant vocation à être un commerce familial, frères et sœurs Larose 
y apporte leur contribution en gérant leur propre élevage de porcs, de poulets 
et en cultivant le limon, dans l’arrière cour, qui abrite une grande plantation. Le 
moins que l’on puisse dire c’est que tout y est ultra frais!
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La cuisine traditionnelle rodriguaise n’a 
pas de secret pour Jeannette Gaspard. 

Situé à Montagne Bois Noir, sur la route menant vers la 
tyrolienne, « Le Tropical-Chez Jeannette » est très connu 
pour sa cuisine au feu de bois dans l’île. Sa grand-mère 
lui disait toujours, « Même s’il n’y a rien à manger, il faut 
toujours allumer un feu, la nourriture viendra d’elle-même. » 
C’est ainsi que Jeannette Gaspard a gardé cette habitude. 

Dans un cadre simple et relaxant, Le Tropical ouvre 
aussi les portes de son Jardin des cinq sens. Adossé à 
cette maison d’hôtes très agréable, l’on trouve en effet 
une extension réussie d’un jardin fleuri. On peut y prendre 
le repas tout en profitant du soleil quand il fait beau. 

Au menu, chez Jeannette, place au riz de maïs, haricots 
rouges (de Rodrigues, cela va de soi), un cari de poisson, 
du poisson frit, un «vindaye ourit» et une salade de 
papaye. Et au dessert, des «gato coco». Le tout arrosé 
d’un bon jus de limon. Chez Jeannette, si l’on sait que 
le déjeuner est servi à partir de midi, on ne sait jamais 
quand il va se terminer. En bonne compagnie, on ne 
s’ennuie pas, dit-on et Jeanette a toujours les mots qu’il 
faut pour vous faire sentir comme chez vous, jusqu’à 
même vous livrer quelques secrets de sa cuisine locale.



Plongez au cœur de la culture rodriguaise 

grâce à sa cuisine, confectionnée à partir 

d’un large choix de fruits de mer frais, de 

légumes et fruits locaux. Si les plats y sont 

si savoureux, c’est qu’ici, chaque ingré- 

dient est sélectionné pour sa fraîcheur, ses 

arômes, puis cuisiné selon les traditions 

anciennes. Pas étonnant que l’île soit si 

réputée pour ses tables d’hôtes.

Grand Lagon, pour une bonne pêche

Si après une marche parmi les tortues à la réserve de François Léguât l’envie d’un 
bon plat typique vous prend, direction le Grand Lagon à Dans Coco. A l’entrée, 
un panneau, mais pas de carte. Juste quelques tables sous une terrasse abritée 
sous forme de paillotte. La spécialité de la maison c’est de la fondue chinoise 
réadaptée, avec poisson et fruits de mer. Dans un bouillon de crabe installé sur la 
table au-dessus d’un réchaud, les clients font cuire poissons, calamars et crevettes 
frais, ainsi que langoustes, vermicelles et brèdes. Pour se servir, chacun doit pêcher 
dans le grand récipient pour garnir son assiette.

« A travers ce principe, les clients ont la chance de voir les fruits de mer crus. Ils sont 
nombreux à trouver le principe amusant. Ils ont le sentiment de participer à la cuisine » 
explique Céladia Louis, la gérante. Pour trouver une table, il faut réserver en avance. 
« Le soir, nous sommes ouverts uniquement sous réservation. » Et pour la  boisson, 
le petit punch n’est toujours pas très loin… Mais pour accentuer le dépaysement, 
pourquoi ne pas opter pour un mijoto, alliant limon et feuille de menthe.

limon rodriguais, de préférence glacé, est très prisé ou sinon, au choix 
des papilles, les petits rhums à base de limon et miel ont aussi la cote. 
D’ailleurs, les habitants adorent arranger eux-mêmes leur rhum avec les 
fruits exotiques de l’île. 
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Chez Perle, une vraie perle

Apres une visite de Caverne Patate à Petite Butte, Perle 
Swee vous accueillera avec le sourire et un bon verre 
de jus limon glacé pour vous rafraichir. Comme sa cour 
regorge de fruits exotiques, elle ne rate jamais une 
occasion pour les transformer en jus, achards ou autres 
condiments aigre-doux pour donner plus de saveur à 
ses plats. « Le plus souvent on propose du poisson grillé. 
Ou encore des crevettes au beurre d’ail, du calamar sauté, 
car la clientèle adore ça », sourit Perle

Elle cultive du maïs et des haricots pour faire tourner 
le commerce. « Qui dit table d’hôtes, dit aussi produits du 
terroir. Il est préférable de produire soi-même pour pouvoir 
servir le client. Car le client est roi. » 

La cuisine de Mme Perle est délicieuse et en quantité 
abondante, sans parler de sa gentillesse, un trésor 
supplémentaire que l’on trouve chez elle. «Ici, c’est 
comme être en famille et en même temps, le dépaysement 
total » , raconte une de ses clientes.
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Ingénieur de formation, détenteur d’un Executive MBA, Olivier Schmitt qui a pris 
officiellement ses fonctions le 1er avril occupait, jusqu’à lors, le poste de direct-
eur général de Clinifutur, groupement de cliniques à La Réunion, où il a supervisé 
les opérations médicales et mis en œuvre des orientations stratégiques en mat-
ière de soins. Il succède ainsi à Unnati Negi qui mettra désormais ses compétenc-
es au service du pôle Business Development de Fortis Healthcare en Afrique.  
Olivier Schmitt apporte ainsi à l’établissement de Floréal plus de vingt ans 
d’expérience prouvée dans la gestion hospitalière, qu’il partagera avec les équi-
pes de Fortis Healthcare et de CIEL Healthcare, l’ensemble du personnel et du 
corps médical de la clinique pour le développement concerté des services et des 
soins. 

Annie Lebot 

La Gazette : A quoi s’attendre en cette journée 
du 20 mai? 
Nicolas Manbode : La commémoration nationale 
se fera entre 16h et 21h30 au Caudan waterfront. 
De 16h a 19h, nous prévoyons un village associatif, 
un stand de prévention et des slams en lien avec 
le VIH et à 19h, nous allumerons les bougies. 

LG : Cet événement marque une des vos actions 
de sensibilisation. Où en sont les Mauriciens 
face au SIDA en 2018 ? 
NM : Fin 2017, 5788 personnes ont été testées 
positives, sur une estimation de 8200 (en 2016) 
personnes qui vivent avec le VIH à Maurice. Parmi 
les dépistées, seulement 4884 sont suivies par le 
système de santé et très flagrant, seulement 3602 
personnes ont bénéficié de traitements fin 2017, 
les Antirétroviraux (ARV) en provenance d’Inde. 

LG : Estimez-vous que la prise en charge des 
malades est satisfaisante? 
NM : Moi-même étant porteur d’une charge 
indétectacle du VIH et de l’Hépatite C, je ne 
peux plus transmettre le premier virus, mais qu’en 
est-il de l’Hépatite C?  Beaucoup de personnes 
en sont coinfectées, mais pas de chiffres précis 
sur ce sujet! Des progrès ont été faits mais hélas, 
la stigmatisation et la discrimination sont des 
facteurs qui font plus de mal que le virus lui-même.
LG : Quelle est la cause de contamination majeure 
de la maladie ici? 

Le 20 mai se tient le Aids candelight Memorial, la journée souvenir 

annuelle dédiée aux personnes mortes du SIDA. L’occasion pour Nicolas 

Manbode, organisateur national de l’événement et coordinateur princi-

pal chez PILS* de faire un point. 

SIDA: OÙ EN EST-
ON À MAURICE?  

NM : En premier, l’injection de drogues même si 
l’arrivée de la méthadone en 2007 et le programme 
d’échange de seringues ont contribué à diminuer 
drastiquement cette tendance. Outre les injecteurs 
de drogues, transgenres, hommes ayant des 
rapports sexuels avec les hommes, travailleuses 
du sexe, détenus et même les jeunes sont parmi 
les plus touchés. 

LG : Le SIDA progresse t-il toujours ou s’est-il 
stabilisé? 
NM : Les chiffres ne progressent plus comme il y 
a dix ans, donc la situation s’est stabilisée. Mais 
nous avons du mal à sensibiliser et dépister chez 
les hommes ayant des rapports sexuels avec les 
hommes et les transgenres, de même que nous 
avons noté que des femmes au foyer se faisaient 
dépister bien tard; et pour nous un cas de plus 
c’est un cas de trop.
LG : A quoi sont dédiés vos financements: 
communication pour les prises de conscience 

ou alors première prise en charge des malades? 
NM : Notre communication vise le grand public 
avec des grosses campagnes, comme par exemple 
les vidéos faites en décembre dernier et diffusées 
sur les réseau sociaux et la télévision nationale 
pour promouvoir le dépistage et lutter contre la 
stigmatisation et la discrimination. Coté patients, 
nous ne sommes pas dans le caritatif et nous les 
canalisons vers les services appropriés. Et nous 
avons aussi notre caravane qui sillonne l’île pour 
dépister la syphilis, le VIH et l’hépatite C. 

LG : Que feriez-vous de mieux et de plus pour 
que votre action porte plus haut et plus loin? 
NM : Une mobilisation plus massive de ressources 
humaines et financières pour arriver à une meilleure 
prise en charge médicale et suivi psychosocial, 
ainsi qu’inciter les communautés à contribuer à 
faire évoluer la situation concernant les lois et 
les pratiques discriminatoires. 
* Prévention Information et Lutte contre le SIDA

La stigmatisation 

et la discrimination 

sont des facteurs 

qui font plus de 

mal que le virus 

lui-même.

Olivier Schmitt, nouveau directeur des opérations 
de Fortis Clinique Darné
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ROYAL PALM
Le restaurant de l’un des établissements les plus étoilés et 

des plus raffinés de l’île ne manquera certainement pas d’ar-

guments pour faire d’un diner un souvenir impérissable. 

SAUTÉ DE POULPES  
À LA CRÉOLE AC-
COMPAGNÉ D’UNE 
PURÉE D’AROUILLE

LA RECETTE SIGNATURE DU MOMENT

LE RÉPERTOIRE CRÉATIF 
DE MICHEL DE MATTEIS

Depuis plus de 15 ans, le chef 
français Michel de Matteis 
règne en maître sur les cui-
sines du Royal Palm. A ses 
débuts à l’hôtel en 2003, il 
comptait déjà 30 ans d’ex-
périence dans le métier de la 
restauration. Désormais, son 
nom est à lui seul une garantie 
d’excellence. Meilleur Ouvrier 
de France (MOF) en 1991, il a 
parfait son art 
dans plusieurs 
établissements 
récompensés 
par le guide 
Michelin, dont 
l’Hôtel Mirabeau 
à Monte Carlo 
et le Château de 
Divonne, tous 
deux  titulaires d’une étoile 
Michelin. Il a aussi exercé à 
La Tour d’Argent (trois étoiles 
Michelin), au St James Club et 
au Taillevent (trois étoiles Mi-
chelin), trois restaurants situés 
à Paris, haut lieu de la gastron-
omie. Michel de Matteis est  
constamment à la recherche de 
la perfection et attache beau-
coup d’importance aux détails. 
Pour un homme qui dit ap-
précier la créativité et la diver-
sité, le Royal Palm est l’adresse 
par excellence pour atteindre 
des sommets gastronomiques. 
Véritable artiste en cuisine, le 
Chef étoilé Michel de Matteis 
décline pour vous son réper-
toire culinaire légendaire.  

Ingrédients POUR 4 PERSONNES
l 2.6 Kgs de poulpes entiers 
l 800 Grs d’arouilles violettes
l 300 Grs d’oignons émincés
l 400 Grs de gombos
l 10 Grs de feuilles de coriandre
l 50 Grs d’ail haché
l 50 Grs de gingembre haché
l 8 Feuilles de «carri poulé»
l 6 Grs de piment rouge haché 
Jus de Poulet :
l 120 Grs de jus de poulet
l 1 Gr de poudre de curry massala
l 5 Grs de sauce soja clair
l 2 Grs de gingembre haché
l 2 Grs de citronnelle
l 2 Grs d’ail haché
l 1 Gr de piment rouge haché
l Vinaigrette huile d’olive et jus de 

citron
l Ghee, sel fin, poivre du moulin.
Preparation     
l Cuire les poulpes vidés dans un 

bouillon (6 litres d’eau, 2 oignons, 
3 carottes, 2 brindilles de thym, ½ 
feuille de laurier, 1 litre de vinaigre 
blanc, pendant environ 3 heures).

l Une fois cuit, enlever la fine peau 
noire et les ventouses, les tailler en 
morceaux de 2 cm et les assaisonner 
avec la vinaigrette huile d’olive et 
jus de citron. (2 jus de citron, 15 cl 
d’huile d’olive) plus le condiment 

créole.
l Essuyer dans un torchon un par 

un les gombos, les couper en 
quatre, enlever les pépins et les 
sauter rapidement au ghee, saler, 
poivrer. Réserver.

l Cuire l’arouille à l’eau salée avec 
la peau.

l Une fois cuite, enlever la peau et 
passer la chair d’arouille, encore 
chaude, au tamis, réserver.

l Suer au ghee, les oignons émincés 
et les cuire fondant à petit feu 

pendant 15 minutes en prenant soin 
qu’ils n’accrochent pas. Mélanger 
la purée d’arouille aux oignons et 
assaisonner de bon goût.

l Chauffer 2 minutes sous le grill 
du four les poulpes assaisonnés 
et les gombos sans les mélanger.

l Dresser une larme de purée 
d’arouille, disposer les poulpes, 
les gombos dessus et une tuile 
de perle du japon soufflée.

l Jus de poulet à la sauce soja, 
citronnelle et gingembre.

« Un vin blanc atypique, l’Australien de la Barrossa 
Valley Tscharke Girl Talk 2016, 100% Savagnin.

Avec un nez riche d’agrume, zest de combava, de fruit 
a pépin, pomme granny smith et floral, bourgeon de 
citron, complété par une mise en bouche finement 

épicée, saline et tendue.
Il accorde généreusement la texture fondante des 

poulpes, équilibre le velouté d’arouille et fiance le jus 
de poulet au gingembre. »

LE CONSEIL DE NOTRE SOMMELIER,  
JULIEN LAUGIER:
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Ça bouge du côté des musiciens! Le groupe hôtelier Attitude et la Isla Social Club, deux acteurs oeuvrant pour la promotion des talents musicaux locaux se sont 
associés pour lancer deux projets ambitieux : le premier, un concours musical Kompoz tolamizik présidé par celui que l’on ne présente plus, Eric Triton, offrira aux 
gagnants un accompagnement professionnel et l’opportunité d’être les intervenants privilégiés des hôtels Attitude. L’appel à participation qui a démarré ce 12 
avril, se clôturera le 31 mai pour une finale fixée en septembre de cette année. Le second évènement, La Isla 2068 se veut être un festival « nouvelle génération 
», orchestré par des artistes « nouvelles tendances », mauriciens bien sûr, mais aussi indiens et français, qui sera tenu le 12 mai au Château Labourdonnais. 2068 
car la Isla Social Club voit loin, soit l’année anniversaire des 100 ans d’indépendance de l’île. Tout un symbole de créativité et de foi en l’avenir nourrie par les 
jeunes générations. Pour tout contact richein@hotmail.com et http://www.konpoztolamizik.com/ - pour télécharger les documents d’inscription. 

Les artistes Fred Allard, Cédric Bouteiller, Frédéric Avella et Nelson Fabiano 

forment le quatuor venant bousculer les codes sages et racés des galeries d’art 

contemporain de Serge Patteta. S’avouant fan du genre, ce dernier a décidé de 

faire de la place à cette forme d’art en ouvrant un second espace à Anahita dédié 

uniquement aux artistes Pop art. Inédit à Maurice et vraiment rafraîchissant. 

LE POP ART S’ENGOUFFRE 
CHEZ ADAMAH FINE ARTS 

Annie Lebot

Plutôt pop pour les couleurs flashy identifiant 
leurs oeuvres, en référence aux codes 
associés à  “l’art populaire”, initié par Andy 

Wharol, celles de l’artiste Nelson Fabiano sont 
aussi un peu street. Ce peintre chérit en effet la 
thématiques urbaine portée par ce mouvement 
artistique qui regroupe toutes les formes d’art 
réalisées dans la rue, et plus largement, dans 
l’espace public. 

Densité de couleurs et nombreux 
collages 

Dans la catégorie peinture, Cédric Bouteiller 
est l’auteur de superbes oeuvres créées selon 
un procédé technique bien rodé. Des plaques 
d’aluminium découpées à dimension, s’animent 
par appositions successives de photos, de 
collages, de peintures. Ici des regards féminins, 
plus bas une aile de papillon qui côtoie la bobine 

de Popeye…, autant d’éléments disparates, qui 
assemblés, finissent pourtant par se structurer 
dans une cohérence propre à l’oeuvre. L’artiste 
emprisonne ensuite la projection de sa vision 
du monde sous une plaque de résine, non polie, 
pour conserver une surface irrégulière, pour enfin, 
l’encadrer. Serge Patteta a choisi de représenter 
aussi Nelson Fabiano “à la patte légèrement plus 
classique” selon le galeriste, via quatre toiles dédiées 
à New-York, un travail résultant d’un mélange 
de huile sur toile et de collages aux couleurs 
pétantes. Cet artiste maîtrise bon nombre de 
techniques qu’il mixe dans des compositions très 
graphiques, contenant des personnages iconiques 
de BD, dans un foisonnement de couleurs vives 
particulièrement représentatives du style Pop art.

Sacs sculptures, bouledogue et 
gorille revisités

Côté sculpture, voilà deux noms qui savent, 
pour le moins qu’on puisse dire, décoiffer! 
Fred Allard, d’une précision inouïe et d’une 
méticulosité sans pareil, s’est fait une spécialité 
des sculptures sacs. Cannettes de Coca dans un 
Vuitton vintage, bouquets de sucettes Chupa 
Chups dans un sac Chanel ou Yves Saint-Laurent, 
le tout enserré dans une robe de résine, avec 
poignée en peau de serpent tannée et peinte 
par l’artiste lui-même… On se demande à bien 
observer ses créations d’où lui est venue cette 
idée totalement saugrenue? Mais n’est-ce pas 
le propre d’un artiste que de concrétiser, entre 
autres, l’insensé ou l’extravagance? D’une rare 
finition, ses sculptures variant de 15 à 35 kg 

sont des pièces uniques livrées avec certificat, 
d’un grand raffinement et presqu’une oeuvre 
d’art à lui tout seul. Autre personnalité, autre 

registre, le jeune Frédéric Avella s’est fait 
quant à lui une place dans le milieu Pop 
art en déclinant des animaux de façon 
amusante, voire burlesque. Il a revisité 
bouledogue et gorille, vraisemblablement 

ses deux animaux fétiches en leur donnant 
une tonalité pop via une finition couleur 

flashy. Produit de la quatrième génération 
d’une famille de tailleurs de pierre, Frédéric 

Avella a le talent d’associer expertise dans l’art 
de la découpe, du polissage et du modelage et 
son goût pour le design. Quatre pointures dans 
leur registre respectif, qui en plus de faire plaisir 
aux yeux sont représentatives des valeurs dans 
lesquelles investir judicieusement dans l’art 
contemporain, car côtées à l’international. 

Travail sur aluminum de Cédric Bouteiller Détonnant sac sculpture de Fred Allard

Bouledogue  
revisité de 
Frédéric 
Avella 

Kompoz to lamizik
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IMPRIMERIE ET PAPETERIE COMMERCIALE LTÉE : 28, Sir William Newton Street – Port Louis 11328 | Tel: (230) 212 0493 |  Fax: (230) 211 1847

IPC RÉVOLUTIONNE JOLIMENT LA PAPETERIE!

De la jolie papeterie… Un cahier, un carnet, 
de magnifiques cartes … Tous ces petits 
papiers qui nous accompagnent au 

quotidien rivalisent d’esthétisme! En effet, toutes 
ces jolies choses nous font penser qu’à côté du tout 
numérique, le papier n’a pas dit son dernier mot! 
C’est que l’écriture manuscrite séduit toujours, 
ceci à tout âge, pour peu qu’on ait accès à des 
produits à la fois beaux et innovants et qui savent 
susciter de l’intérêt. IPC le sait bien et surfe cette 
année sur la tendance de la papeterie design avec 
toute une gamme de carnets customisés, stylos 
inattendus et cartes originales pour 
toutes les occasions… À 
une époque où tout est 
dématérialisé, cela fait 
plaisir!

En constante recherche 
de nouveautés, la papeterie 
IPC s’est inspirée de toutes 
les tendances actuelles de design 
afin de se démarquer et plaire à un public varié. 

Située au sein de la fameuse imprimerie d’IPC (Imprimerie et papeterie commerciale) au cœur de la capitale, la papeterie 

IPC propose d’élégants produits, à découvrir sur un site coloré et dans une ambiance conviviale. Un plaisir dédié tout autant 

aux particuliers, professionnels qu’aux écoliers. 

« La papeterie est une dépense facile, plaisante et 
rassurante. Car au-delà de l’aspect indéniablement 
déco de ces carnets, cahiers, agendas et autres, 
c’est un retour au vrai, à l’amour du papier et de 
l’écrit qu’on trimballe partout avec soi. Nos carnets 
sont souvent comme notre intérieur, ils racontent 
quelque chose de nous et recueillent surtout de 
précieux souvenirs. » détaille Joëlle Maestracci, 
directrice des publications d’IPC, passionnée de 
papeterie. Forte d’une expérience de plus de 77 
ans dans cette partie, IPC ne manquera pas de 
proposer à sa clientèle des produits à la qualité 

irréprochable. Vous faites partie de 
ceux qui pensent que 

la papeterie 
est démodée, 
qu’elle ne sert 
à rien ? On vous 
met au défi de 
ne pas trouver 
une mignonnerie 

à la papeterie IPC !

Zourit, parce que l’on associe certainement 
à ce mollusque les adjectifs tels que 
malin, multiple (tentacules) ou encore 

insaisissable... De plus, il se trouve toujours là où 
on ne l’attend pas. Il s’agit du nom de baptême de 
la toute première collection du genre proposée à 
la papeterie IPC, l’antre des carnets, bloc-notes, 
cartes diverses pas comme les autres. Dans cette 
veine, Zourit collection englobe des cartes postale 
typiquement mauriciennes et le moins qu’on puisse 
dire, ultra originales. A la base de cette idée, se 
trouve un imaginaire collaboratif entre dessinateurs, 
illustrateurs, poètes, musiciens, geeks version 2.0… 
qui a fonctionné à plein régime. Il ne serait que 
justice que de les nommer : Sophie s’est amusée 
à illustrer des petites scènes mauriciennes, tout 

Un pack de 20 cartes et de 20 enveloppes joliment illustrées et colorées a été 

commercialisé sous le nom évocateur de ce produit de la mer que l’on apprécie 

en salade ou en vindaye. Résultat de la collaboration fructueuse de talents  

mauriciens. 

ZOURIT COLLECTION, UNE 
CRÉATION 100% MAURICIENNE

comme Ophélie une passionnée d’art et de design, 
Anthony illustrateur pointilleux est l’amoureux 
des méandres de l’infographie, Jonathan s’est 
attaché, lui, à la musicalité des mots, Salman 
se distingue par un humour mordant et Joe, se 
passionne de dessin. Une zourit connection pour 
une zourit collection! 
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UNE PETITE ÉQUIPÉE 
COMME UNE GRANDE
Depuis la légendaire Colt, Mitsubishi n’avait plus proposé de véhicule compact 

pouvant entrer dans la catégorie des «petites citadines». Avec la Mirage, le  

constructeur japonais revient sur ce segment en proposant une voiture perfor-

mante, peu gourmande, confortable et très bien équipée! Un retour réussi, assorti 

d’un prix de vente plutôt compétitif.

MITSUBISHI MIRAGE: 

Laurent Dubourg

Avec le sérieux qui a fait la réputation 
de la marque, Mitsubishi a plutôt choisi 
de dessiner un véhicule «hatchback» 

 (le modèle Sedan s’appelle Attrage), sobre et 
classique. Sans surprise, la Mirage rappelle même 
certains modèles d’autres marques… 

Le style général est fluide, avec un design en 
flèche vers l’avant, rehaussé par deux profonds 
redans latéraux. Les parechocs, entièrement 
intégrés à la caisse, apportent une impression 
de robustesse tout à fait convaincante!

Seule vraie trouvaille stylistique, le capot 
plongeant comporte une partie centrale bombée. 
Cela donne l’illusion d’un capot bien plus long qu’il 
ne l’est vraiment et amène un peu de sportivité, 
encore accrue par une belle calandre noire où 
trône le trèfle argenté de la marque.

La Mirage apparaît donc, visuellement, comme 
une jolie petite voiture, bien dessinée, mais 
plutôt sage.

Mais dès que l’on ouvre les portières, elle 
dévoile ses véritables atouts!

Un intérieur qui crée agréablement 
la surprise

Tout en maintenant un budget serré, 

Mitsubishi est parvenu à offrir à la Mirage 
une ambiance intérieure très au-dessus de sa 
catégorie. Dans le modèle aimablement mis 
à notre disposition par la concession, tout 
l’habitacle se conjuguait en une déclinaison allant 
du gris clair au noir. Le tableau de bord, avec son 
beau compteur de vitesse noir et gris, s’enrichit 
d’affichages digitaux variés, indiquant même la 
consommation en temps réel!

Et justement, la faible consommation de la 
Mirage serait, un argument de vente majeur!

En choisissant d’équiper la Mirage d’un 1193cc 
de 3 cylindres (!!!), Mitsubishi a effectivement 
beaucoup misé sur cet aspect. Dans son argumentaire 
commercial, le constructeur annonce même une 
consommation moyenne de 4,5l/100km en 
parcours mixte! Et d’après le concessionnaire 
local, les premiers propriétaires mauriciens de 
la Mirage réalisent de substantielles économies 
par rapport à leurs véhicules précédents…

Petite, mais grande sur le plan du 
confort

Pour évaluer les performances réelles de cette 
petite Mitsubishi, nous en avons disposé pendant 
une demi-journée. 

Premier constat: le confort y est excellent. 
Dans sa catégorie, elle se place sûrement parmi 
les véhicules qui prennent le mieux soin de 
votre assise! La clim, les 4 vitres électriques, 
les rétroviseurs électriques, les airbags… tout 
est là, avec un « + » inattendu: comme une 
grande, la Mirage offre une commande au 
volant de l’autoradio, avec connexion Bluetooth 
pour une utilisation du téléphone en «mains 
libres». Côté conduite, la direction assistée est 
efficace et l’ABS couplé au système électronique 
EBD, procure un freinage sain et sécurisant. 
Equipé d’une boîte automatique, notre modèle 
a su s’adapter à différents styles de conduite.  
En résumé, la Mirage a su nous séduire par ses 
qualités de confort et de conduite. Dans la 

configuration qui nous a été confiée, 
la Mirage est proposée, 

par Leal & Co Ltd, à Rs 
640 000 sur route 

(hors assurance).

Sans grande 
originalité 
de style, la 

Mirage est une 
voiture sage…et 

sérieuse.

Le capot et la face avant apportent un peu d’audace 
à la Mirage. 

L’équipement de la Mirage va faire des envieux…
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Reena Seetohul est la Responsable de la 
Communication et du Marketing chez 
ASTEK Mauritius. Si ce titre semble à mille 

lieues du développement web, détrompez-vous, 
car Reena possède plusieurs cordes à son arc... 
et quelles cordes!
Ict.io : Qui est donc Reena Seetohul ? 
Reena Seetohul: Je suis maman de deux perles 
de l’océan Indien, mon cœur à la forme de l’île 
Maurice, je suis née et j’ai grandi à Strasbourg, 
une Mauricienne plutôt atypique! J’habite Maurice 
depuis 8 ans maintenant. Mes parents et ma famille 
sont en France, nous sommes une fratrie de cinq 
enfants, je suis la seule à m’être expatriée. Mes 
parents sont d’origine mauricienne. Ils nous ont 
toujours bercés avec les valeurs de l’île Maurice, 
d’où le choix de m’y installer. 

Ict.io : Parle-nous de ta formation.
RS : J’ai fait des études en Informatique de Gestion 
avec option développement d’applications. Je 
voulais avoir un bagage technique, mais aussi 
m’orienter dans la communication. À l’époque, 
et même en France, il n’y avait pas énormément 
de filles en classe d’informatique. Autant vous 
dire que le contexte était un peu compliqué. De 
plus, le choix de carrière idéal dans la famille 
mauricienne est la filière scientifique (médecin) 
ou juridique, je n’ai rien contre ces professions 
bien au contraire, mais ce n’est pas ce que je 
voulais faire. 

Ict.io : De développeur Web à responsable 
marketing et commercial, tu en as fait du chemin. 
Peux-tu nous en dire davantage ?
RS: Mon aventure de développeur a commencé 
chez XPCOM en France alors que j’étais encore 
étudiante. À la fin de mes études, j’ai été recrutée 

La technologie, et plus précisément le développement web, est un secteur en 
plein essor dans l’île. Des compétences nouvelles sont recherchées pour faire 
prospérer ce secteur. Comme Reena, vous pouvez évoluer dans ce milieu et 
construire une société entière tournée vers la technologie, tout en la faisant 

grandir humainement.

Reena 
Seetohul a 

fait un beau 
parcours 

professionnel 
dans le Web

Pour « casser » le cliché de cet univers encore 
majoritairement masculin, Ict.io vous propose 

de découvrir le développement web à travers les 
yeux de Reena Seetohul. Rencontre avec celle qui 

était surnommée en France  
« le petit colibri de l’île »…

LE DÉVELOPPEMENT 
WEB SE FAIT AUSSI 

AU FÉMININ

par CANON France pour lequel j’ai développé un 
CRM (NDLR Customer Relationship Management). Je 
devais centraliser toutes les données commerciales 
pour ensuite les implémenter sur ORACLE. J’ai 
aussi développé d’autres systèmes de gestion. 
J’ai fait cela pendant cinq ans, période durant 
laquelle j’ai vraiment pris plaisir à travailler dans 
le département commercial.

J’ai poursuivi ma carrière professionnelle au sien 
d’une société basée à l’île Maurice, qui dispensait 
des formations en présentiel dans toute l’Afrique 
et les DOM-TOM, sur un DMS développé pour la 
CFAO. J’ai ainsi voyagé durant six ans et demi en 
marquant des arrêts sur Maurice. J’ai finalement 
quitté cette société où je me suis épanouie 
culturellement et humainement, en juin 2015.

J’ai rejoint le groupe international ASTEK 
MAURITIUS, il y a un peu plus de deux ans. J’ai 
pour responsabilité de développer le business sur 
l’océan Indien. Nous travaillons sur de multiples 
projets au contact de clients divers (Grands 

Comptes, PME, Startup, organismes publics). Je 
trouve que nous, les ASTEKIENS, comme j’aime 
le dire, sommes les «bâtisseurs du futur!»

Ict.io : Quelle est ta prochaine étape professionnelle ? 
RS : Je finalise en ce moment un Master en 
Marketing Digital avec Paris Dauphine, via AIM 
- Analysis Institute of Management à Maurice. Je 
compte me servir de ces nouvelles compétences 
pour développer davantage notre stratégie 
d’expansion.

Ict.io : Quel conseil donnerais-tu aux jeunes ? 
RS : Nous croyons dans le potentiel de cette 
jeunesse mauricienne. Voilà pourquoi je leur 
dirais tout simplement de ne pas partir de l’île! 

Page réalisée  
par ICT.io le magazine en ligne 

régional  
spécialiste des TIC

www.ict.io





Les 11 et 12 avril derniers, et pour la première fois, Madagascar a accueilli un colloque international sur la micro-nanotechnologie, baptisé NANOMADA 2018. 
Sous le thème « la micro-nanotechnologie au service du développement durable de Madagascar », cet événement a été à la fois un haut lieu de partage entre les 
chercheurs dans le domaine (de Madagascar, de l’Afrique, de la France et du Canada), mais également a permis de donner une autre image sur l’utilisation de la sci-
ence nucléaire. En effet, le développement des nanotechnologies a marqué un progrès important dans de multiples domaines, comme la santé, les technologies de 
l’information et de la communication, les matériaux de structure. Sans oublier que des produits issus des nanotechnologies font déjà partie du quotidien des Mal-
gaches: appareils électroniques, textiles antitaches ou à l’imperméabilité renforcée, crèmes solaires particulièrement protectrices… A l’issue de ce colloque, des 
propositions de solutions applicables dans le contexte malgache ont été formulées: notamment une meilleure utilisation des panneaux solaires. Par ailleurs, un 
projet de construction d’un laboratoire dédié à la nanotechnologie serait en gestation. (Source : AUF, Agence universitaire de la francophonie)

Laurent Dubourg

La E 350 e est la première Classe E à 
technologie hybride rechargeable. Elle 
combine de manière impressionnante, 

performances routières, agilité et conduite sans 
émissions locales. La motorisation hybride se 
compose d’un moteur essence 4 cylindres de 
211 ch délivrant un couple maxi de 350 Nm, 
assisté par un moteur électrique de 88 ch au 
couple maxi de 440 Nm. En circuit urbain, la 
Nouvelle Classe E 350 e peut parcourir jusqu’à 
33 km en mode 100% électrique. En dehors du 
périmètre citadin, l’autonomie s’étend jusqu’à 
130 km/h, sur le même mode. La fonction « 

Boost » permet d’ajouter la puissance du moteur 
électrique à celle de la motorisation thermique. 
De quoi apporter un vrai surplus de couple et 
gagner encore en agilité! On notera également 
que la propulsion hybride intelligente aide le 
conducteur à adopter la conduite optimale, en 
termes d’efficacité énergétique. 

Trois possibilités de rechargement

Avec une consommation normalisée inférieure 
à 2,5 litres (données constructeur), la Classe C 
350 e Berline établit un record de sobriété, sans 
sacrifier son dynamisme: avec une puissance 

Le 19 avril dernier, CFAO Motors a dévoilé deux nouveaux modèles « plug-in 

hybrids » (hybrides rechargeables), les Mercedes-Benz Classe C 350 e Sedan et 

Classe E 350 e Sedan. Ces deux berlines combinent un moteur thermique et un 

moteur électrique.

LES HYBRIDES RECHARGEABLES 
SONT ARRIVÉS À MAURICE

MERCEDES-BENZ : 

combinée de 279 ch pour un couple maxi de 600 
Nm, elle exécute le sprint de 0 à 100 km/h en 
moins de 6,0 s. Le moteur thermique développe 
à lui seul 155 kW et 350 Nm.

Les nouvelles Classes C 350 e et E 350 e 
bénéficient également d’un temps de rechargement 
particulièrement réduit: la batterie lithium-ion 
HT peut être réalimentée en 1 heure trente sur 
un boîtier mural, ou en 3 heures, maxi, sur une 
prise de courant domestique. 

La batterie du moteur électrique peut aussi 
être rechargée pendant les déplacements, en 
mode « Chargement », ou grâce au processus 
de récupération d’énergie.

Esthétiquement, les 
deux berlines hybrides 
rechargeables sont identiques 
aux autres modèles de la 
marque.

HYBRIDE…MAIS 100% 
FIDÈLES À L’ESPRIT  
MERCEDES
Pour Thierry Arékion, Directeur Commer-
cial de Mercedes-Benz, « la technolo-
gie de propulsion hybride rechargeable 
représente une alliance de deux mondes. 
Ces deux véhicules combinent deux 
atouts essentiels: une remarquable  
autonomie et des émissions extrêmement 
faibles.

Nos modèles hybrides rechargeables 
sont des vecteurs technologiques essen-
tiels sur la voie de la mobilité automobile 
sans émissions locales. La Classe C 350 e 
et la Classe E 350 e incarnent notre vision 
de la mobilité du futur tout en respect-
ant l’essence même de notre marque: 
innovation technologique, design sédui-
sant, plaisir de conduite inédit, excellente 
aptitude à l’utilisation quotidienne et une 
sécurité maximale ».
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Photo: CFAO Maurice

Madagascar veut se tourner vers les nanotechnologies
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25 ans à Lille, 25 autres à Montpellier et les années à 
venir désormais à Maurice. C’est ce que clame volon-
tiers le responsable d’équipe de la charmante maison 
d’hôtes Esprit Libre de Pointe aux Cannoniers, tenue 
par son fils jérôme. Pratiquant de golf depuis son insal-
lation dans l’île, notre gagnant manie indifféremment 
ses clubs sur les greens du Legend Golf Club, Links Golf 
Club de Belle Mare ou au Parc de Montchoisy, “chacun 
ayant ses particularités, son caractère”. Le challenge spor-
tif, certes, mais l’intérêt du tournoi Nearest porte sur le 
fait que chacun a sa chance de briller à chaque trou 
selon celui qui s’entraîne deux fois par semaine, avec un 
groupe de copains. 

Laurent Dubourg

Les pilotes inscrits à cette première manche 
du tout nouveau championnat de Maurice 
étaient nombreux dans toutes les catégories 

et les sponsors ont généreusement doté chaque 
course. Il faut dire que la reprise d’un véritable 
championnat national comportant un 
nombre significatif d’épreuves était un 
espoir caressé par tous les passionnés. 
C’est donc un petit groupe de motards, 
regroupés au sein de la B1 Racing 
Team, qui a relevé le défi, en annonçant un 
championnat disputé sur six dates!

Cette première journée a débuté sous 
le soleil, même si quelques nuages lourds 
menaçaient le circuit. Sur l’asphalte, 
justement, et dans chaque catégorie, les 
pilotes engagés se sont donnés à fond! 
Montés sur des scooters, des machines de 
super-motard, des sportives ou des prototypes 
personnels, ils ont, à chaque virage, posé le genou 
sur le bitume! Le public ne s’y est pas trompé 
et réagissait, avec enthousiasme, à chaque 
dépassement audacieux et à chaque duel. 

Malheureusement, la pluie est venue perturber 
la fin du programme, conduisant les organisateurs 
à annuler (sagement) la dernière course. 
En effet, le pilotage, sous une pluie 
battante et avec des pneus prévus 
pour une piste sèche, relevait plus 
du funambulisme que du sport 
mécanique. Au plus fort de l’averse, 
quelques chutes (sans gravité) ont d’ailleurs 
eu lieu, notamment lors d’un duel épique, à 
quelques tours de l’arrivée de la dernière course!

Au final, on retiendra de cette première 
épreuve du «Championnat Challenge Monobike 
2018», un spectacle intense, une ambiance très 
chaleureuse et une organisation qui, bien que 
perfectible, s’est montrée tout à fait efficace! 
Prochaine épreuve: le 06 mai, toujours à Anjalay, 
à partir de 12h30.

Rugby: la deuxième édition du Beachcomber World Club 10’s est sur les rails
Du 15 au 17 juin, huit équipes internationales de rugby à 10 s’affronteront à Gros Cailloux, pour la 
prochaine édition du Beachcomber World Club 10’s. Cette compétition exceptionnelle permet au 
public mauricien de découvrir le rugby pratiqué à très haut niveau! En effet, les équipes inscrites à 
ce tournoi prennent habituellement part à quelques-uns des championnats les plus prestigieux, en 
Afrique du Sud, en Australie, au Japon, en Angleterre ou en France! Le tirage au sort a eu lieu le 12 
avril dernier, dans les locaux du ministère de la Jeunesse et des Sports, à Port-Louis, en présence du 
ministre, M. Stéphan Toussaint, et de M. Kevin Venkiah, président de la Rugby Union Mauritius 
(RUM). La compétition a été organisée en deux poules, de façon à ce que chaque quart de finale 
voit une équipe de l’hémisphère sud affronter une équipe du nord. On notera que des joueurs mau-
riciens ont été sélectionnés dans l’équipe Africa Pacific Dragons! La première édition de ce tournoi 
s’était déroulée, à Maurice, en 2016, et avait été remportée par l’équipe australienne de Western 
Force. Le Beachcomber World Club 10’s devrait, cette année encore, bénéficier d’une large couver-
ture médiatique, notamment de la part des chaines sportives satellitaires.

UNE PREMIÈRE JOURNÉE 
RÉUSSIE POUR LE NOUVEAU 

CHAMPIONNAT NATIONAL

Le public a pu voir 
quelques belles roues 

arrière.

Ph
ot

os
 : 

AR
 J

eff
 P

ho
to

gr
ap

hy

CLASEMENT DES 
PILOTES

CATÉGORIE PROMO-SPORT :
1er : Keiyam Eradhun
2ème : Irfaan Cadersaib
3ème : Arshad Sohawon

CATÉGORIE SUPER-SPORT :

1er : Zafar Dinally
2ème : Fadil Nazroo
3ème : Mohamed Ismael

CATÉGORIE PROTO :

1èr : Roshan Rama
2ème : Zafeer Dinally
3ème : Eric Marion

Le dimanche 22 avril, sur le parking du Stade Anjalay, à Mapou, 
s’est déroulée la première épreuve du Championnat national de 
moto, organisée par B1 Racing Team. Si la météo capricieuse a 

un peu perturbé l’événement et refroidi l’ardeur du public, cette 
première journée a, cependant, tenu toutes ses promesses! 

Hervé Bellefroid, premier gagnant Nearest 
2018

MOTO 
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Excellent moment que celui passé au Come-
dy Art Club du Home&Leisure de Bagatelle 

le 12 avril dernier avec la troupe Komiko ayant 
fait du Made in Moris, une pièce de théâtre à la 
demande de l’Association of Mauritian Manu-
facturers, fondateur du label. Jouée du 13 au 
29 avril pour les entreprises et leurs employés 
en hommage à leur confiance et adhésion dep-
uis 2013, Made in Morris s’adressera dans un 
second temps au grand public. La pièce s’ouvre 
avec Ryan, un jeune entrepreneur, initiateur de 
la toute première boutique Made in Moris de 
l’ile… S’ensuivent rigolades entre quiproquos et 
jeux de mots pour expliquer et faire passer un 
message important. Quoi de mieux que le rire 
comme véhicule. 

LES 5-12 ANS SE GREFFENT AU MTB

Grande nouveauté cette année, le Mauritius 
Tour Beachcomber programmé du 17 au 19 

mai se vivra en famille, puisque les amateurs de 
VTT pourront également inscrire leurs enfants à la 
compétition. Trois parcours ont été créés pour les 
5-12 ans invités à prendre le départ à l’hôtel  
Shandrani à 11h30, le samedi 19 mai. Les enregis-
trements se font d’ores et déjà  en ligne, sur www.
beachcomber-events.com/mtb/race/kids-race 
jusqu’au 7 mai et la remise des dossards est fixée 
au 15 mai, comme pour les adultes. Après l’effort 
le réconfort a t-on usage de dire et une animation 
spéciale sera réservée aux jeunes sportifs à l’issue 
de la course. 

Un grand bravo à notre collaboratrice, Valérie 
Imbert à qui il incombe chaque mois de traiter 

pour votre grand plaisir notre rubrique mode!  
Cette spécialiste du marketing et des sujets ayant 
trait à la mode a eu la bonne idée d’associer ses 
deux expertises à travers Mode2vi.mu, un site-
blog disponible sur la toile depuis novembre 2016. 
En associant aux bons plans, idées tendance et  
astuces une plateforme e-commerce depuis avril 
dernier, le blog de Valérie offre aux créateurs lo-
caux une visibilité accrue et une interaction avec 
les consommateurs qui en sont de plus en plus  
friands. Mode2vi.mu

C’est le 14 avri dernier qu’une cinquantaine 
de personnes ont répondu à l’invitation du 

Beau Champ, le restaurant du Four Seasons 
dans le cadre de son Diner d’Epicure. Nicolas 
Vienne, chef de l’établissement hôtelier, 
Dominique Olivier, chef pâtissier et Rocco  
Evola, vice-président de l’association des  
Disciples d’Escoffier ont accompagné les con-
vives pour la dégustation d’un menu accord 
mets&vins de haute volée, composé de quatre 
plats et un dessert. Mention très spéciale  
accordée au waggu braisé d’une tendreté in-
croyable et, totalement bluffante, la mousse de 
citron enrobée de chocolat blanc, présentée 
sous forme du fruit. A savoir que Rs 200 par  
repas sont ensuite reversés à l’association qui 
organise quatre diners du genre par an. 

LE BLOG MODE2VIE 
LANCE SON E-COMMERCE

LE FOUR SEASONS 
À L’HEURE DES 
AMIS D’ESCOFFIER

ZARDIN PAPOU DÉSORMAIS 
AU MONT CHOISY MALL
Résultante d’une initiative familiale, Marine et 
Jean-Michel Giraud - ex CEO d’UBP et fondateur 
de l’enseigne Espace Maison-, respectivement fille 
et père, Zardin Papou qui s’est d’abord ancré au 
centre commercial de Ruisseau Créole a ouvert 
aussi au Mont Choisy Le Mall début avril dernier. 
Pour ceux qui l’ignorent, Zardin Papou a dévelop-
pé le principe du concept store autour du bien-
être et du bio pour toute la famille. Entre gammes 
de produits organiques pour jardiner, faire le mé-
nage, des jeux pour enfants sans produits  
chimiques, des produits alimentaires et cosmé-
tiques bio, Zardin Papou, c’est l’alternative du quo-
tidien sans danger. 

MADE IN MORIS 
PAR KOMIKO 

LES TRÈS BELLES PERFORMANCES DU STUDIO DANCE SCHOOL

Les neuf danseuses de la Studio Dance 
School de Beau Plan, - âgées de 8 et 15 ans 

-, ont fait briller Maurice au championnat ré-
gional de danse tenu à La Réunion du 9 au 13 
mars derniers. En raflant 19 premiers prix, elles 
ont pour ainsi dire décoiffé! Au delà des perfor-
mances artistiques, ces récompenses soulig-
nent les efforts consentis par ces jeunes Mau-
riciennes et leurs professeurs pour arriver au 
sommet... Et se voient ainsi ouvrir la grande 
porte du championnat de France qui se tiendra 
à Lyon, du 9 au 13 mai prochains. Une grande 
fierté pour Cécile Gonzalez, professeure de 
danse contemporaine et directrice du studio de 
danse.
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Découvrez le Sudoku, dont le but vise à 
remplir la grille avec une série de chiffres 
(ou de lettres ou de symboles) tous 
différents, qui ne se trouvent jamais plus 
d’une fois sur une même ligne, dans 
une même colonne ou dans une même 
sous-grille.

SOLUTION

SUDOKU

MOTS FLÉCHÉS

HOROSCOPE
Dès le milieu du mois Jupiter forme un double carré à Mercure 
et à Mars, vous allez devoir vous en accommoder du mieux 
possible. Votre tension nerveuse se ressent et vous avez beau 
essayer de contrôler vos réactions vous ne parvenez pas 
toujours à cacher votre mauvaise humeur. C’est dommage 
car vous êtes plutôt dans une phase ascendante, et ce mois 
vous amène de vraies raisons de croire que vous pouvez 
obtenir de grandes satisfactions sur le plan mental et dans 
votre travail. Attention tout de même de ne pas prendre de 
décisions en réaction à des situations que vous n’auriez pas 
totalement intégrées et analysées. Si vous êtes à un poste à 

responsabilité ou responsable, d’une manière ou d’une autre, 
vous pouvez, en tout état de cause imposer votre vision des 
choses, cela passera assez bien. Quoi qu’il en soit mettez les 
choses au clair avec tout le monde, vous aurez largement 
assez d’autorité pour imposer, en douceur, votre point de vue.
Panorama Amoureux
Mercure conjoint à votre Soleil vous permet de réfléchir en 
profondeur à votre devenir. Vous voulez construire sur du 
solide et vous vous appuyez sur le temps, votre énergie vitale 
et votre intuition. C’est le meilleur moyen de vraiment conduire 
votre projet à terme, d’autant plus que, vous bénéficiez de la 

puissance de frappe de Pluton en Capricorne.
Si vous êtes en couple:
À deux on est plus fort mais c’est vous qui allez piloter l’avion. 
Vous êtes fin prêt à traverser le désert et à y créer une oasis, 
votre partenaire est aussi enthousiaste que vous, vous partez 
vers l’aventure sans vous retourner.
Si vous êtes célibataire:
Avec beaucoup d’intelligence et d’agilité vous évaluer votre 
cote d’amour auprès des personnes sur qui vous flashez. 
Vous êtes sur le marché des célibataires, certes, mais ce n’est 
plus pour très longtemps.

TAUREAU 20 avril au 20 mai

Pesez ... pour moi, s’il vous plaît - Pèse ... pou 
moi, s’il vous plaît

ce poisson - sa poisson

 ce crabe - sa crabe

ce homard - sa homard

cette poule - sa poule

cette pieuvre - sa ourite

Donnez-moi - Donne moi

deux paires de dholl puri - dé paire dal pourri

une paire de rôti - aine paire rôti

dix gâteaux piments - disse gâteaux pima

cinq samoussas - cinq samoussa

un verre d’alouda - aine verre alouda

un verre de lait à la vanille - aine verre dile la vani

un pain avec du achard de légumes - aine dipin 
avec zassar légumes

une portion de frites - aine portion frites

un pain avec du vindaye - aine dipin avec vindaye

un croissant - aine croissant

une baguette - aine baguette

un pain maison - aine dipin maison

une brioche - aine briosse

C’est combien ...? - Comié ...?

cette longue robe - sa longue robe

cette longue jupe - sa longue zippe

ce T-Shirt - sa T-Shirt la

ce chemisier - sa blouse la

ce jean - sa jean 

ce pantalon - sa canne-son la

ce short - sa short la

ce caftan - sa caftan la

ce chapeau de paille - sa sapo la paille

cette casquette - sa casquette

ce paréo - sa paréo la

cette pair de ‘savates’ en caoutchouc - sa paire 
savate caoutchou 

AU MARCHÉ
Quoi dire (suite)

Le coin
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Les invités ont afflué le 19 avril dernier au showroom de CFAO Motors de Phoenix qui a dévoilé ses deux 
nouveaux modèles plug-in hybrids, deux berlines combinant un moteur thermique et un moteur électrique, 

autour d’un diner spectacle. 

SOIRÉE MERCEDES-BENZ EQ POWER

1

1: Paul Ah Leung, Managing Director de Rey Lenferna et Jean Pierre Hardy qui a intervenu sur le thême du développement durable lors du lancement - 2: Gilles Lalanne, CEO de 
CFAO Motors Mauritius, et son épouse Anita Lalanne en compagnie du Ministre de l’Environnement et du Développement Durable, l’Honorable Joseph Etienne Sinatambou et son 
épouse Sandyana Sinatambou - 3: Tony Takahashi, Bruno Luchmun, Gael Aliphon et Thierry Arekion, Directeur Commercial de Mercedes-Benz - 4: Angie Callychurn et Gael Froget  
- 5: Louanna Lodoiska, Joel Capillaire et Katia Moochooram - 6: Antoine Domingue, Dick Ng Sui Wa, Lovena Seetaram, Marjorie Domingue et le Leader de l’opposition, l’Honorable 
Xavier-Luc Duval - 7: Laurent Wurbel et Mr & Mme Randriamanantena - 8: Eric Lai Wai, Dominique Lai Wai, Sandrine Takahashi et Tony Takahashi

2

3 4 5

876
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